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COMPTE DE MfflES POSTAUX
IV"i78 ^

ABONNEMENTS , payés à
ce compte, S centimes en p lus
du prix du > tarif d'abonne-
ment. •

AVIS OFFIClÈLT
é.Ç&J COMMUNE

«HP Corcélles-ConoiiMclie
Avis de concours

pour le
proTuiigement de raquefliic à Pont Rngencli

Le Conseil c.ommubal met au
concours le prolongement de 23
mètres de l'aqueduc à Pont Ru-
feûc'j . Les entrepreneurs disposés

se charger de.' ce travail peuvent
prendre connaissance du cahier
des charges au bureau com-
munal, à Corcelles, où les
soumissions devront être déposées
jusqu 'au 25 août 1008.

Les soumissions devront porter
la suscription :" « Soumission pour
le prolongement de l'aqueduc à
Pont Rugeuch ».

Corcelles-Cormondrèche, le 1«
août 1908.

Conseil communal.
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Permis fle construction
Demande de M. E. Leiber, négo-

ciant , de construire une villa à
Bellevaux.

Plans déposés au bureau de la
police du feu, Hôtel municipal, 1"
étage, jusqu 'au 22 août 1908.

A remettre à Vevey, pour cause
de santé, un joli petit

magasin de mercerie
dans quartier de progrès; peu de
reprise; conviendrait pour per-
sonne seule. Demander l'adressé
du n° 863 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel. c.o.

Atelier spécial pour la fabri-
cation et la réparation des
instruments à archet. — Violons
et violoncelles ital iens, tyroliens,
etc. Ii. KVBZ, Saint-Honoré
7, Xenchatel.

Potagers
à vendre, bien conditionnés r flam-
mes renversées. S'adresser rue du
Château H , à l'atelier.

SOCIéTé ne
QkSÛMMATION
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Pots à confiture
Cenlcnance en litres. PRIX

¦5 Vj 0.90
4 2/j 0.60
3 0.45
2 «/, 0.35
1 % 0-30
1 Vî 0.20

Ah 0-15

Meubles
Faute de place à vendre, en bloc

ou séparément, i canapé, 10 petits
fauteuils, 2 poufs, 1 table ronde
noire et un grand porte-manteau
noyer. S'adresser sous-sol , maison
neuve, vis-à-vis des Zig-zag, entrée
Est. 

A vendre

20,500 liens
première qualité , jeudi 13 courant,
au Temple-Neul.
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f i n  magasin purice Yfeber
_ , . SAINT-HONORÉ JB - NEUCHATEL . . . ..... : ,

Grand choix de Réchauds et Potagers à gaz
POTAGERS BgXTES (gaz et coiMstiules)

PETROXrEUSES, depuis 1 à 8 flammes

Bel assortiment «"OBJETS EN ALUMINIUM MAT ET POLI
Prix défiant tonte concurrence

SEILLES GALVANISÉES
pour laver, article pratique et durable

I Cnnfl OT| 4--| A Dartres, Boutons,Déman- j
¦ »«*"5JI w **'*M geaisoas, Clous, Vertiges, I
I Plaies, Varices, Ulcères, Eczémas, et toutes maladies de g

8 Guérison certaine par le TUE BECSUSITI H
¦ Toute* pharmacies Fr. 1.25 la boite. Q "
—_Bi —H_—B_—f— ^ —̂Q——« g——̂ _B3—3—a—a—a———1

£ ^^ v%^ FaMp ûe Fleurs-•m Granfletlieaii choix M& ? :
iMÊt do ¦¦ '̂ KE. rue &u Sey°n 30

I» en perlfi et métal WÊ COUFOnneS Û6 COfll îrmatïOÎl
l-al-â L à tons nrix ffi&ÊsJ  ̂

dans ,ous les 
prix
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de tir ct de <jr. .astique

. . ,T JB-PB® '̂" à. Oberii-taMMer;

W  ̂ APPAREILS »̂

I ISWMÎIIIJI POUSSIÈRE 1
I pour hôtels, - pensjfbnk,. hôpitaux, gares S
H casernes; collèges, maisons de rapport et fi/las Wk

I BALLY1ŒLHAFEN 1
M constructeur  ̂ et Installateurs B
I OERLÏKÔN -ZURICH mm z] I
H Représentant pour les cantons. ; BERNE , FRIBOURG et NEUCHATE L : 1

 ̂gebrii&er Wdkl, Schwarzthorstr. 76, Jerne M

W1AM0H
; tiflrpits et à queue

Reçu un nouvel envoi
: CHEZ

FOSTISGH FiEBES s. A.
7, rue de l'Hôpital, au 1er

Accords et Réparations
de PIANOS él HARMONIUMS

: A VENDRE
r : K ¦ .

Pour cause de santé, oa cherche & remettre, daus un des
princiçaux centres industriels du canton de Neuchâtel, an commerce
très important de

denrées coloniales
et de vins en gros

fui existe depuis plus de 60 ans. — Au besoin , un commanditaire
disposant do oO,000 fr. pourrait s'intéresser au commerce, sous con-
ditions do reprise dans 2 ou 3 ans. Affaire d'avenir. Situation assurée.

Pour tous renseignements s'adresser par écrit sous chiffres
aMl,550-C a Haasenstein A Vogler, La Chaux-de-Fonds.

CARTES DE VISITE EN TOUS GENRES
à t imprimerie de ce journal.

I soldées 1.45, 2.45, 3.45, 5.50 S

I HALLE^TTISSUS I
ï^% 

WT 
NEUCHATEL ~Wi f f *S k

^^^^^^^^m̂mmmmmmm̂ m̂ ^
mul

*m*mnta3mmmmmmTmsmmV* mmmnmwm ŝmw ' j

Pour cause 9e circonstances ôe famille
à vendre, dans un village à l'Est de la ville, une belle propriété de
Q-4000 mètres carrés, maison bien construite, d'une . quinzaine de
.chambres et tous lès accessoires , belle vue partout , beau verger,jardin et vigne. Assurance de la maison contre l'incendie : 53,000 fr.
On la céderait, avec tout le terrain, pour 45,000 fr. Bonne occa-
sion ! Voisinage du iram et du chemin de fer.

Ecrire à A. B. Z. $00 au bureau de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

ENCHERES
Enchères publiques
Le jeudi 13 août 1908,

des 9 heures du matin, l'of-
fice des faillites de Neuchâtel. ven-
dra par voie d'enchères publiques ,
au magasin avenue de la
tiare 19, les objets suivants, dé-
pendantrde la masse «n faillite de
la société en nom collectif , Dé-
coppet & Beymond, ameuble-
ments, à Neuchâtel :

Des lits en bois et en fer , lava-
bos, canapés, bois de canapés,
chaises, fauteuils, iine armoire à
glace, stores, plaques cle marbre,
tables de nuit , machines à coudre,
pupitres, une machine à charpen-
tier , tables à ouvrages, glaces, ta-
bleaux , de la passementerie, des
velours et du reps, un char à bras
et quantité d'autres objets dont on
supprime le détail.

Cette vente aura lieu au comp-
tant et conformément à là loi fé-
dérale sur la ooursuite pour dettes
et la faillite.

Neuchâtel , le 8 août 1908.
Office des faillites :

Le préposé : A. Droz.
¦anaaa——aaoaa ———¦_—————a

IMMEUBLES
A vendre a la rue de la

COte : Belle villa de 12 chambres
et grandes dépendances, véranda,
terrasse, jardin , confort moderne;
issue sur deux routes. — Vue très
étendue. Eventuellement la pro-
priété serait à louer.

S'adresser Étude G. Etter,
notaire , 8, rue Purry.

A VENDEE
Maison ara tocMe

à CORMONDRÈCHE

M. Charles Gntknecht, maî-
tre-boucher à Cormondrèche, offre
à vendre de gré à gré l'immeuble
qu'il possède à Cormondrèche,
comprenant maison d'habitation ,
boucherie, grange et grande écurie.

_ La boucherie est d'une installa-
tion moderne, avec chambre fri go-
rifique et séchoir.

La maison est entourée d'un
verger de 177G mètres. '

Superbe situation. Eau , gaz et
électricité dans la maison.

S'adresser an notaire De-
Brot, a Corcelles. vete™ jgro propres I

Plus de détachage chimi>
que coûteuxavec

L'IDÉALE

TftCftew ft-SISTCÀCEfluiDfli-,
Flacons à-'ô'fr. 50, 0 fr. 75 et 1 fr. 2à

En vente partout c. o.
Gros: Jos. ROLLIER, Ncuyevillo

A VENDRE
faute d'emploi , i lavabo avec robi-
net ot glace (dessus marbre), occa-
sion pour coiffeur , 1 table à rallon-
ges, 1 fourneau à pétrole et divers
objets, le tout en très bon état. A ,
la même adresse, un joli choix do
lapins pour élever. — S'adresser h
G.-A. Cîaberel (Los Rosiers), rue de-
Neuchâtel 19, Peseux.

deux potagers n°» 12 et 13, avea
bouilloires, remis complètement 5
neuf ; un lustre électrique, trois-
bras en laiton poli, ayant très pou
servi. S'adresser à Gustave Dubois,
serrurier, à Bevaix.

B_p- Voir i" suit* des « A vendre »
à lé page deux.

C'est ainsi que vous pouvez en-
lever les cors aux pieds et duril-
lons, si vous VOJJS servez -du remède
nouveau , sensationnel et agissant
sans-douleur , D.12 ,312

Emplâtre Torpédo
Prix : 1 fr. — Dépôt à Neuchà

tel : Pharmacie A. Bourgeois.
~aaaa«ma—¦—ma—aaanammsmBaaaiuaa_aananiainsmm

Brofc Hall
jfime Rutschmann

Pondant le mois d'août s'adresser

Place Porry 4 (Caisse d'épargne)
au rei-de-cliausséo.

horlogerie-bijouterie
ARTHUR MATTHEV

Rne île rflonitol , Ras îles Tewanx
Régulateurs

Pendules
Réveils

Montres
Chaînes

Bijouterie
Beau choix dans tous les genres

Orfèvrerie argent

ORFEVRERIE métal argenté
ALLIANCES

Garanties - Prix modérés - Réparations

\ Ŵ^w^r^l_

A vendre 200 litres

£au~de~vie de marc
1™ qualité. — Demander l'adresse
du n» 849 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

Piano d'occasion
Burger A Jacoby, grand for-
mat , à l'état de neuf. Prix avanta-
geux. — S'adresser au magasin de
musique Fœtisch frères S.A.,
Terreaux 1.

A vendre trois beaux

fourneaux eu catelles
et un escalier de galetas. S'adres-
ser rue de la Côte 31, 1" étage.

OCCASION.
A vendre, faute d'emploi , Ermi-

tage 17, 2 poêles catellos en excel-
lent état. 

A vendre à la cor-
derie rue du Seyon
une quantité de liens

à 25 f r. le mille
Se recommande, i. HAOSHAHH.

Librairie-Pa peterie I

James jfttinger
St-Uonorè 9 , Neuchâtel ,PI. Xuina Droz

; A l'occasion de l'exposition
qui vient de s'ouvrir à Lau-
sanne des compositions d'Eu-
gène Burnand, destinées
à illustrer les «Paraboles» ,
la Librairie James At-
tinger, à Neueh&tel,

; rappelle qu 'elle tient à la
disposition des amateurs le
prospectus-spécimen illustré
concernant ce bel ouvrage et
que l'on peut souscrire chez
elle.

&_¦¦«_-__
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| PHOTOGRAPHIE 0LS0MMEE
I Palais Rougemont — Bscalier de la gare

Nouvelle lumière artif icielle permettant de poser à toute heure

Photographies en tous genres et toutes grandeurs

Installation moderne pour agrandissements d' après n'importe quelle photographie

I

Chamiiomf
X.a Grande Blanchisserie Neuchâ-

teloise, Usine à vapeur, Monruz, Neuchâtel,
informe les personnes en séjour à Chaumont que
son char sera au Grand Motel tons les
«Fendis, de 9 à 11 heures du matin, où le linge
à blanchir pourra être remis. H
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Delactax .Hiestlu S. A.
NEUCHATEL

Vient de paraître : i
Ed. Rod. Aloysn Valérien 3.50 ;
Ed. Rossier. Profils de

Reines 3.50
Rud. Steiner. Le Mystère

! chrétien ' et les Mys-
tères autiques . . . 3.50

H. Ardel. L'Eté de Guil-
lemette . . . . . 3.50

F. Leuba. Les Champi-
gnons. Illustrations en
couleurs, relié . . . 20.—

Cartes pour touristes.
Guides Bœdecker et Joanne. ! j

-O-fi-S-S-SS-â-MS-S-S-Mi

Le Savon
Au Goudron et au Soufre
est depuis bien des années re-
connu le meilleur remède con-
tre toutes les impuretés de la
peau, boutons, pellicules des
cheveux et de la barbe. Véri-
table seulement de
Bergmann A C°, Zurich
En vente à 80 c chez MM.

les pharmaciens Bourgeois , Jordan
et Dr Rentier, à Neuchâtel; Dr A.
Chable , Colombier; P. Chapuis, Bou-
diy . G 2538/
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i11111101180 stock de marchandises déjà 
en 
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H! JHi ll es@Wlêyi& rente pour la saison d'hiver, nons accordons,, H

H SIB û rln Qounh fis^^îâ9  ̂ fin août, le 20 °/o de rabais snr les H
m lillc UU OCj Ull Costumes, Jaquettes, Mantes, Manteaux, Jupes- I

i M^lïPîï A ^Pl?f robes, Jupons, Blouses et Lingerie confectionnée B
H Jl-UUy-UnâiA JjJj pour dames et enfants. p

120 " „ de Rabais - Oi da réclame le 20 ° 0 - frolilez ! I
1 SaS-S. - AU LOUVRE -
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(Commerpe à remettra
ôur Cause de décès, à re-

mettre dans Ville vaudoise un bon
et , ancien commerce bien
'achalandé et en pleine prospérité

: (denrées coloniales demi-gros. ¦ et
détfiil ,"graines fourragères, articles
da 'jj aïa.r, quincaillerie, vannerie,
efco^ 

Excellente situation. . Avanta-
geuses conditions de remise.

Sjadresser Etude des notaires
Bersier, Payerne. H 25,029 L

A! vendre une

TABLE
i en bois dur , en bon état , 28 fr., et

UN TAPIS
| '. Rue Louis Favre 10, Z m'.

MïïfflLLES
extra choix pour conserve

! caissette 5 kg. franco 2.60 ; lîHsg.,4.90
! Poires 1 0 »  » 3.— ; 20 »* 5.90
; Conditions spéciales aux négociants1 Perrentiud , expéditeur , Locarca

f T :  L'IMPRIMERIE 
^I FEUILLE D'AVIS DE NEUCHâTEL I

¦ se charge de l'impression j  Et ¦ '¦'
9 W
S -BWT ae *011̂  genres d'impripié ,̂~9SL\ B

I " TRAVAIL PROMPT ET SOiaiSrl I

BL - PRIX MODÉRÉS . r M

1 ABONNEMENTS '
«*•
, t a n  S mois Smott

En vffle ....... 9-— 4-îo a.iS
Hors de ville ou par la

txntc —H- to«te U Suiaw IO.—— 5— a.Jo
Etranger (Union postal*) î6 " . |3.— 6.5o
Abonnement aux bureaux de poste, io et. en au»^

Changement d'adresse, So et.

Bureau: t, Tempîe-TVeuf, t
Vente au numéro aux hiosquet, de'p ôtt, etc. .

r 
. -  . t - , _

AKNONCES c. 8
Du canton t , : ¦

La ligne ou son «space. ..... a IO Ct,
Prix minimum d'une annonce ._  , 5o »

De la Suisse et de l 'étranger t '«S»
15 cent, la ligip.e où son espace. ^^*

t" insertion,!minimum. . . . . fr. t.—'
N. B Pour lea avi» tardifs, mortuaires, les réclams»

et les surcharges, demander le tarif spécial.

Bureau: t, Temp le-Weuf, /J ;
, la mt misctifs ne sont p a s  rendus ' 9* .



MTf S
-*»

, T*uH à<- ,..~.i4 * d'adret» d 'une
çaj ip tice doit £hi agsompagnie d'un
Hmbre-fMte p our ib çép onttj tinan
ttlie-ci un expédiée non affranchie.
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FcuHte d'Avis it NcuchUtt

LOGEMENTS
Bue du Seyon lia Logement

de 3 chambres et dépendances.
S'adresser Etude Q. Etter, notaire,
8, rue Purry. ¦ ¦ ¦

JfahysSl. Logement de 3 ohara-
bres et dépendances. •— S'adresser
Btude G. Etter, notaire, 8, rue
Purry.

Bue du Seyon (outrée Ra-
teau 1). Logement de 3 chambres
et dépendances. S'adresser Etude
G. Btter, notaire, 8, ruo Purry.

A remettre pour novembre ou dé-
cembre un logement de 5 chambres,
lessiverie et dépendances. — Prix :
600 fr.

8'adresser Quai Suchard n° 4 ,
au 2"° étage. 

A louer , pour-le 24 septembre
logement

de 3 chambres, cuisine et cham-
bre-hnuto. S'adresser Vieux-Châtel,
6, 1» à droite.

A la même adresse c. o.
grande chambre

à louer pour monsieur do bureau.
A louer pour 24 septembre ou

époque à convenir , beaux loge-
ments dans bâtiment neuf , balcon ,
vue splendide, confort moderne.

Demander l'adresse du n° 844
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. 

VATJSEYOIT
A louer 2 logements. S'adresser

café Prauins. c.o.

PESEUX
Appartements. A louer, pour

1" septembre prochain , dans mai-
son neuve, appartement de 3 pièces.
ÊluB cuisine et toutes dépendances.

alcon, jardin. Eau , gaz, électricité,
et pour le i" octobre un même
logement. S'adresser a Peseux, rue
de Neuchàtql 27. ¦ c. o.

A louer pour le 24 septem-
bre prochain , un appartement
de 2 chambres et dépendances si-
tué rue des Poteaux. — S'a-
dresser Etude Petitpierre
& Hotz , notaires et avocat.

MARIN
A louer pouç tout de suite, jolie

villa de 7 pièces, jardin , verger et
dépendances. Eau ot électricité. —
S'adresser à MM. James de Reynier
& Gie, Neuchâtel.

A louer, pour tout de suite ou
époque à convenir, au quartier de
l'Est, un joli appartement de quatre
Fièces et dépend ances. Demander

adresse du n» 768 au bureau de
la Feuille d'Avis do Neuchâtel. c.o.

Pour courant de l'été, dans
maison neuve, beaux logements de
5 chambres, véranda , chambre de
bains, lessiverie, jardin , vue su-
perbe. Btude Bonjour, no-
taire. Saint-Honoré 2.

PESEUX
Pour le 24 septembre prochain

ou époque à convenir , à louer dans
maison neuve, à la rue de Neu-
châtel ,

4 appartem ents
de 3 et 4 belles chambres, cuisine
et dépendances. Balcon et jardin .
Eau , gaz et électricité. S'adresser
à M. N. Grau, serrurier, ou à M.
G.-A. Gauthey-Hirt, à Peseux.

A louer immédiatement ou pour
époque à convenir à de petits mé-
nages, un logement de 3 chambres ,
rue du Seyon 30, au 4~«. Prix
400 fr.

Un logement de 2 chambres, à
Fahys 65.

S'adresser à M. Jacot, Fahys 05.

o EECILLEÎOS BE LA HOnil DAVIS DE M

PAR

J.-H. ROSNi
i

Le mot fut trouvé exquis. Marguerite le
goûta avec cetle grande finesse de pressenti-
ments fiévreux qui devine les minutes impor-
tantes sous la légèreté du propos. Les parties
reprirent Le hasard fit que Jeanne joua con-
tre Pierre. Emus tous deux, ils eurent de dé-
testables coups de raquettes. Quelquefois, ils
se regardaient avec un sourire et alors l'ami-
ral voyait passer une ombre sur le front de
M. Véraincs, de Mme Véraines et de Bever-
ley. Même chez ce dernier, l'ombre n'allait
pas sans une assez dure grimace de la lèvre
inférieure, et le bon marin, à qui lonle cette
situation paiaissait comique , croyait entre-
voir dans la grimace de Fernand le seul
indice d'un véritable drame.

<Celui-là est un réaliste, pcnsa-t-il, iils de
la race impétueuse et pratique, qui ne s'est
jamais contenté de rêver... Que roule-t-il
dans sa tète dé jeune pirate Scandinave?...
Heureusement que je vais relire: mon peti t
Pierre de Ja lutte» .

L'amiral ne se trompait pas sur lea pensées
de Fernand Beverley. Le jeune diplomate
aimait beaucoup Machiavel, non pas pour la
complication des intrigues dont on a fait la
gloire#de ce grand Italien, mais, au contraire,
parce qu 'on n 'y trouve jamais qu'un petit
nombre de moyens judici eux ct surtout éner-
giquement indiqués. Celait, pour lui , le
grand apôlre de l'effort appliqué au bon mo-
ment Un peu- trop lot, un peu trop tard ,
l'effet ne se produit plus ou se produit mal. Il
y pensait particulièrement ce soir-là.

< Ou je n 'interviens pas dans cette affaire,
iHeoroduclion autorisée pour les journaux ayant un '
,- tt-Uu aveo la Société des Gens de Lettres.

j

— et la solution n'en sera peut-être que plus
heureuse — on j 'interviens tout de suite, avec
force et efficacité, selon le mot de Rosebery.
Or, il est dans ma nature de ne pas assister
les bras croisés à la bataille, d'ailleurs j 'ai
déjà commencé ».

Un moment il remâcha tout l'entretien qu 'il
avait eu avec Dervilly. Sauf un mot mépri-
sant qui ferait réfléchir Pierre, il avait plutôt
excité le jeune homme ù la lutte.

« Et , cependant, j'ai tout à fait raison»!
Le mot le fit rire d'une manière un peu iro-

nique. 11 avait, coutume de ne pas croire à la
raison, mais seulement aux circonstances, et
c'était le point de vue naturel d'un diplomate.

«J'ai été mis dedans par des souvenirs d'en-
fance. Jamais je ne ssrais descendu à discuter
s'il ne s'était agi d'un rival de collège. La
belle chose vraiment que d'enfiler toutes ces
phrases videsc.

Cependant , comme il avait invoqué son en-
fance, il eut quelque peine à se ressaisir.
Cette époque de notre vie demeure tel lement
forte en nous. L'âme de Fernand flotta d'a-
bord parmi de frais souvenirs. Il fut enclin à
la douceur , à nne générosité chevaleresque,
mais bientôt son esprit revécut d'autres mo-
ments. La lutte domina Mes batailles du sport,
les croisières sur de petits yachts à voiles se-
coués par de formidables lempêtes,sa camara-
derie avec les jeunes lords, ses pairs , et la
noble sensation d'une toute-puissance qui ne
veut pas d'obstacles...

Arrivé à ce point .Pierre lui apparut le pau-
vre diable qui se jette sous les roues d'un car-
rosse. Il n 'en eut plus pitié. L'agacement do-
mina le sentiment de l'absurdité d'une pareille
situation.

Qu 'est-ce que Jeanne u bien pu lui dire?
U regarda Jeanne. Elle jouait avec simpli-

cité ; mais, de temps à autre, ses yeux ren-
contraient les .yeux de Pierre et ils échan-
geaient un invincible soutire. En faisant le
lotir dea visages des spectateurs, Rcverley
rencontra celui de miss Esther Lavisham.
¦

Dans une sorte d'admira tion extatique, la
jeune Anglaise suivait tous les mouvements
de Pierre.

«Elle prend pour elle ses sourires, pensa
Fernand. Elle est bien de l'espèce qui vit d'il-
lusion et que rien ne rebute... »

Miss Esther était la dixième fille d'un rec-
teur dont les beaux bénéfices , selon le sys-
tème anglais, étaient employés à satisfaire un
besoin excessif de confort. Aucune de ses filles
ce pouvait espérer de dot, et toutes couraient
do par le monde à la chasse du mari. Esther,
très bien élevée, vertueuse et honnête, mais
livrée à elle-même, n'éprouvait pas les scru-
pules des héritières claquemurées. La situa-
tion qu 'elle occupait auprès de Jeanne n'avait
rien de servile. C'était Mme Véraines qui
escomptant le mariage avec lord Beverley,
avait désiré que Jeanne eût toujours auprès
d'elle une Anglaise de bonne compagnie.Miss
Esther était charmée de cetle place dans un
milieu élégant. Elle n 'étai t pas payée, mais
on lui faisait cent cadeaux. Avec une candeur
sereine elle avait pris les assiduités de Pierre
pour elle, envers qui , d'ailleurs, le jeune
homme ne manquait pas d'être très aimable.
Ce fut de la flamme sur un bon petit cœur en
amadou. Son mariage avec le jeune ingénieur
français lui parut l'idéal. Elle n 'était en cela
nullement présomptueuse, acceptant nn mari
pauvre auquel elle apportait une grau de beauté
et des intentions excellentes. Jeanne n'ignorait
pas le penchant d'Esther et ,dans une certaine
mesure, en éprouvait du dépit , parce qu 'Es-
ther rapporlait quelquefois des anecdotes où
il semblait que Pierre se montrât sensible
aux charmes de la jeune Anglaise.

La partie de tennis finissait Les joueurs
formèrent un groupe autour de l'amiral et le
groupe se promena dans le soir approchant.
Partout sur la pelouse, sur les arbres, c'était
la langueur d' un soleil rouge, d'un ciel - qui
semblait , aux approches du soir, se remplir
d'une vapeur  violette. Jacques-Charles goûta
beaucoup cette lin de journée parmi le drame

de jeunes vies qui ignoraient leur propre
mystère. II vit clairement le chagrin de Der-
villy, l'inquiétude de Jeanne, la chimère
d'Esther, la fermeté de Marguerite, le calcul
de Fernand. S'il se fût agi d'autres personna-
ges, il n'aurait certainement pas levé la main
pour intervenir, sachant l'inanité des prévi-
sions humaines et que la question du bonheur
ou du malheur des êtres ne relève pas de la
sagesse d'un pauvre philosophe. Puisqu'il
nous fau t finalement jouer la petite comédie
que nous appelons notre destinée, l'intrigue
proposée ici en valait bien une autre I La
chance aurait décidé. Mais Jacques-Charles
regardait Pierre Dervilly comme son propre
fils et prétendait lui éviter une des pires dé-
faites qu'il soit possible d'éprouver. Quant à
Fernand, il ne représentait, aux yeux du ma-
rin , qu'une personnalité, nne moralité mé-
diocres.

«Je n 'hésite pas à croire qu 'il peut faire le
bonheur de l'une ou de l'autie de ces pauvres
petites, mais ce bonheur ne dépend pas de
lui. Le choix de Marguerite n'est qu 'un goût
de jeune fille pour une vie brillante ; Jeanne,
si elle acceptait l'Anglais, no ferait que se ré-
signer aux circonstances : le diable y trouve-
rait toujours son compte !

Son air soucieux frappa Marguerite.
— Vous n'oseriez pas me dire à quoi vous

pensez ? mon oncle, dit-elle en riant.
Il n'était pas moins prompt qu'elle à la re-

partie.
— Je pense que les enfants qni désirent la

lune seraient bien embarrassés si on la leur
donnait

— Il y a lune et lune, répliqua-t-elle afec
une pointe de colère... Celle que je veux ne
se trouve pas à quatre-vingt mille lieues...

— Et je pense encore, poursuivit l'amiral ,
que j 'aimerais bien voir Pierre rentrer à Pa-
ris aussitôt après le dîner , parce que je me
décide à rester ici jusqu 'à demain, et que j'ai
une tâche urgente à laquelle mon bon ami
pourrait liavailler.

r

Pierre rougit.
— Il n 'y a guère que l'expj ess de onze heu-

res, dit-il, et il faudrait aller le prendre à X.
Beverley avait levé la tète. Il dit sur un ton

d'aimable indifférence :
— Si cela peut vous aider, je mets bien vo-

lontiers mon auto à la disposition de Pierre.
L'amiral le regarda avec étonnement. L'au-

tre ajouta :
— Malheureusement, je n'ai pas mon mé-

canicien.
— Cela ne fait rien, répondit l'amiral,

Pierre est un chauffeur de premier ordre...
N'est-ce pas Pierre ?

— En effet.-Je te remercie, Fernand ; seule-
ment, où garerais-je l'au to ?

— Tu peux le mettre dans n 'importe quel
garage... D'ailleurs, conserve-le le temps que
tu voudras ; j'en ai deux autres presque aussi
bons.

— Eh bien , tu acceptes? demanda l'amiral.
Une imperceptible tristesse passa sur le vi-

sage de Pierre. Il regarda Jeanne. Elle avait
les yeux baissés et considérait le gazon à ses
pieds. Alors Dervilly:

— J'accepte.
— Tu pourrais partir avant neuf heures. Le

plus tôt sera le mieux. Je to donnerai quel-
ques instructions.

Le ton élait paternel, très tendre. Pierre
comprit, se résigna; mais U se demandait s'il
aurait la réponse de Jeanne ayant de partir.
Tout le monde l'observait Jeanne pâle, Es-
ther rouge, Beverley avec uu froid sourire.

Pierre se promena tristement en attendant
le dîner. Il connaissait trop bien l'affection de
l'amiral pour douter qne l'excellent homme ne
crût lui faire beaucoup do bien en le contre-
carrant ; mais, enfin , il était amoureux, et il
eût préféré que son ami n'abusât pas d'une
confidence pour lui rendre toute lutte impos-
sible.

«Ai-je donc eu tort de lui avouer ? Faut-il
désormais quo je me cache do lui?»

" D'ailleurs ces questions devenaient sans

doute oiseuses, maintenant qu'il partait si
soudainement que Jeanne n'aurait pas le
temps de préparer sa réponse. Quand revien*
drait-il? Son parrain n 'allait-il pas tout faire
pour empêcher une nouvelle entrevue avec la;
jeune fille? La reverra it-il jamais? A part
l'amiral,aucun lien entre lui et les Véraines...

«Ah ! que j'aurais voulu savoir sa réponse 1
Si j 'étais sûr du moins qu'elle consentit à
m'atlendre.Mais travailler dans le vague.avec-
ie formidable rival qu'est Beverley. Loin
qu'on l'écarté, il est assuré de la complicité de
tons,H verra Jeanne tous les jours. Elle m'ou-
bliera ».

Malgré ces paroles qu 'il prononçait, en
quelque sorte pour conjurer le mauvais sort,
il gardait uue confiance de fond , sentant que
la sympathie de Jeanne pour lui était indé-'
niable et que la jeune fille n'avait, en aucune
manière, l'appatenco d'une âme frivole. Mal-
heureusement, elle envisageait comme un de-
voir de répondre au désir de ses parents , elle
avait la plus grande confiance en Mme Vérai-

,,nos, dont le mariage avec Beverley était le
'dada favori. Ce n'était pas peu de chose d'a-
voir contre lui la seconde femme de Joseph
Véraines. L'amiral , avec raison , la jugeait1

d'une force invincible.
Ainsi , passant de l'espoir à la crainte,

Pierre représentaitexactement oe que l'amour
fait d'un esprit sup érieur. H ne songeait pres-
que-plus au seul grand obstacle que l'amiral
et Jeanne elle-même lui avaient montré: l'ab-
sence d'une fortune ou d'une notoriété suffi-
sante pour répondre à la colossale fortune do
Jeanne. Il n'envisageait que le présent et ne
réfléchissait pas a l'embarras où il se trouve-
rait le lendemain du Jour où M. et Mme Vé-
raines, daignant l'écouter, loi répéteraient
les paroles de Jacques-Charles sur l'impossi-
bilité manifeste d'un mariage entre un petit
savant sans le sou et une dea plus brillantes j
héritières de France.

(A suivre.) *

i

Vers la Toison d'or

A louer logement* de 4 et
8 pièces, chambre d» bains, con-
fort modem*. Portuia; du 8ôe. -*•
Demander l'adresse du n° 578 au
bureau de la FeuilU d'Avis de
Neuchâtel. 6. o.

CHAMBRES
çf- u lj_a_---S--= " ' ' '!'¦' " ' ¦»¦ * —'-1

Bella chambre meublée. Belle
vue. Cote 25, plain-pied. 

A louor jolie chambre meublée.
Rue Coulon 2, s'adresser au 2ltt°.

A louer belle chambre au soleil
pour monsieur rangé.

Seyon 26, 3m° étagtv, , ¦ 
¦ 

;
Belle, chambro meublée. — Vieux-

Chatol 31, l" étage. __
Deux chambres meublées pour

messieurs rangés. Hôpital 1$, 2mo.
Chambre bien meublée, rue du

Château 4 , 1er étage. 
Jolie chambre meublée. Maillefer

18, au 1". 

Jolies chambres pension
soignée, dans famille française. —
S'adresser Beaux-Arts 17, au 2mo.

A louer une jolie chambre meu-
blée indépendante. S'adresser en-
tre midi ot 2 b. rue des Moulins
16, passage de la Fontaine, 3°".

Jolie chambre meublée, belle vue.
Ruo Pourtalès S, au magasin, c.o.

Chambre à louer , M"« Cattin ,
Escaliers du Château. c.o.

A louer une belle chambre meu-
blée. Demander l'adresse du n° 857
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. ç ô.

Jolie chambre meublée, au soleil ,
rue Louis Favre 30, 2m°. 

LOCAL DIVERSES
A louer dès maintenant

à la Place Purry, de beaux
locaux à l'usage de Bu-
reaux ou de magasins. —
S'adresser à l'Etude Al-
phonse et André Wavre,
notaires, Palais-Rouge-
mont. 

«r- LOCAL
A louer immédiatement un grand

local situé rne Louis Favre.
S'adresser Etude Petitpierre
et Hotz, Epancheurs 8. c.o.

A louer pour lo 24 octobre pro-
chain une grande cave située
rue Louis Favre. S'adresser Etnde
Petitpierre et Hotz, rue des
Epancheurs 8. c.o.

SERRIERES
A louer magasin bien situé de

30 m3 avec cave et logement
de 1 chambres. — S'adresser pour
visiter les locaux au propriétaire,
M. leûon fflartenet, à Serrières,
et pour les conditions à MM.
Petîtpierre A Hotz, notaires
et avocat. c.o.

OFFRES 
~

Une jeune fille de toute moralité,
sachantcoudre.chercho une place de

Jmmt de chamlsre
S'adresser chez M. Paul Robert ,

Côte 12, Le Locle.
JEUNE FILLE

intelligente et active, cherche place
dans une bonne maison particulière
ou magasin, où elle aurait l'occa-
sion d'apprendre le français. Ecrire
à Abr. Lauber, instituteur, Dûrre-
nast, Thoune.

UNE JEUNE FILLE
de 16 ans, cherche une place pour
garder les enfants les après-midis,
ou une autre occupation. Deman-
der l'adresse du n° 861 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

PLACES ""
On demande pour tout de suite

une fiHe
forte ct robuste pour faire les tra-
vaux du ménage. S'adresser bou-
cherie Walter-Neukomm , rue
Fleury.

On demande tout de suite

TJKE FILLE
sachant cuire et faire lés travaux
d'un ménage. Gage 25 fr. par mois.
S'adresser chez Mm" Schaer , bou-
langerie, rue du Vèrsoix, La Chaux-
de-Fonds. 

^̂

On demande une brav e et forte

FILLE
au courant dos travaux d'un mé-
nage bourgeois. — S'adresser à
M,n° Louis Lemaire, boulangerie ,
Fleurier. 

Volontaire;'
Bonne famille à Berne cherche

JEUNE FILLE
pour aider au ménage. Bonne occa-
sion d'apprendre l'allemand. Vlè de
famille. Gage. Adresser les offres
sous chiffre Q 5980 If h Haa-
senstein A Vogler, Berne.

Femme de chambre-
Bonne d'enfants

expérimentée est cherchée pour
tout de suite ou d«r octobre. Voyage
payé. Bons gages. — Envoyer cer-
tificats et. photographie à Mm«
Schauffler, avocat, Sàverne, Alsace.

On demande pour le 1" septem-
bre, une

JEUNE nue
de toute confiance , sachant cuire.
On tient plus à l'ordre et à la pro-
preté qu'a beaucoup de savoir. —
Adresser offres par écrit avec cer-
tificats ou références, à Mm« Louis
de Mouron , Marin (canton de Neu.
ohâtel). 

On demande une

bonne cuisinière
on nne remplaçante

à la campagne. Ecrire à M , B. 862
ou bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

On demande

une personne
d'âge moyen, pour le service de
quatre personnes, à la campagne
(bord du lac) et pour trois mois.
Certificats exigés. — S'adresser
Evole 11 ou écrire.
—l » l samKMMWMBSlssBBmms^amttat m ¦ aia_sgtgg————

EMPLOIS DIVERS

Ouvriers Mm
sont demandés tout de suite chez
J.-N. Martin , garde forestier, Pierre
gelée s. Corcelles.

On demande un jeune homme
robuste, comme

aide boulanger
Entrée tout de suite. S'adresser à
M. Robert Brunner , boulangerie de
la Société de consommation , Ser-
rières.

On demande un

œrtiei1
pour lo 17 courant. S'adresser Hô-
tel Bellevue et Beau-Rivage.

Somestipe-magasimcr
Jeune homme do 17 à 18 ans ,

est demandé tout de suite à la So-
ciété do consommation. Travers.
Adresser lés offres à M™' Louise
Béguin , Travers.

Ménage sans enfants, muni d'ex-
cellentes références, cherche place
de

CONCIERGE
ou

Gardien d'une propriété
Entrée 1" novembre ou époque à
convenir. Demander l'adressé du
n° 865 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel .

On demande un ouvrier

gypsenr-peintre
Cour Travaux intérieur». S'adressai*

etftple-Nettf 5, magasin.
M»« HALL, Poteaux 2, 8** otage,

demande pour 1". septembre une

assujettie couturière
Une famille étrangère en séjour

pour deux ou trois mois en Suisse,
cherche pour tout de suite

une demoiselle
parlant bien le français, de bonne fa-
mille, pour s'occuper d'une fillette
de 6 ans. Offres écrites à adresser
sous chiffres T. Y. 864 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

Mm » Robert, à Marin , demande
pour tout de suite uue

ottYnere repasseuse
Jenne ménage

au courant du service, bonnes ré-
férences, demande place dans mai-
son bourgeoise ou hôtel. S'adres-
ser au Secoues, rue du Coq-d'Inde.

Pour Hôtel -Pension
à CHAUMONT

on demande tenancier expérimenté.
S'adresser par lettre sous A.B. 835
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. 
ËÊn- EÂ DILIGENTE _H_ 1

Jbureau de placement, VEVEY
demande gouvernantes ot bonnes
d'enfants pour l'étranger, femmes
de chambre, lady's maids, cuisi-
nières, bonnes pour tout faire et
employés d'hôtel pour excellentes
places en Suisse et à l'étranger.

On demande pour le 1er octobre
un

bon domestique
connaissant la culture de la vigne
et un peu le travail de la cave.
Bon traitement assuré. Inutile de
se présenter sans do bonnes réfé- .
ronces.. — Demander l'adresse du
n° 848 au bureau de la Veuille
d'Avis de Neuchâtel. . ,

Une jeune fille capable et parlant
les 'deux langues, cherche place
pour servir dans

charcuterie ou confiserie
Certificats et ̂ photographie a dispo-
sition. .— S'adresser directement à
Mu« Elise Graber , Zofingue (Ar-
govie).

JEUNE HOMME
de la Suisse allemande, sortant
d'apprentissage, au courant de la
comptabilité et sachant sténogra-
phier , cherche place dans un bureau
où il aurait l'occasion de se per-
fectionner dans la langue française.
Prétentions modestes. Adresser les
offres écrites à R. A. 851 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

On désire placer & Neuchâtel une

JEUNE FILLE
de 16 ans, sachant l'allemand et lé
français, dans un magasin de comes-
tibles, épicerie ou autre pour ap-
Î(rendre le service. — Demander
'adresse du n° 855 au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuchâtel.

On demande du i" septembre au
30 septembre un bon ouvrier

boulanger
sachant travailler seul. Bon gage.
S'adresser Gustave Bonjour , maître
boulanger, Lignières.

APPRENTISSAGES

Assuj ettie Meuse
cherche place pour le 1er septem-
bre. S'adresser sous chiffre V. 847
N. à Haasenstein & Vogler, Co-
lombier.

La TzmvL&n'A-ris »£ Ti-EuaurrEi,
hors de ville, i o fr. par an.

AVIS DIVERS
OCCASION .

Automobile retournant à Alx<*
les-Bains, jeudi 13 courant, prix
réduit pour course «litière ou ville
sur passage.

S'adresser Hôtel Bellevue e*
Beau-Rivage, Neuchâtel. 

SAGE-FEMME
Mme A. Savigny

Fusterie 1 - GENÈVE
Reçoit des pensionnaires - Consultations

Maladie» de dame»

JEUNE INST1TUTHICE
Eossédant brevets primaire ot frœ«

elien , cherche à donner leçons
particulières à enfants ou jeunes
étrangères. Donnerait aussi outre
l'enseignement général, les élé»
ments de l'allemand. S'adresser,
pour renseignements, t M. le pas- .
teur S. Thomas, Château de Pe-
seux, ou à la librairie Delachau»
& Niestlé.

DEM. A ACHETER
Dentiers

complets ou . brisés seront ache-
tés par Mm« €r. Ilorii, de Co-
logne, jeudi 13 caurant , à
Neuchâtel , hôtel dn Soleil ,
chambre n° 36, au i»*. 

On demand e à acheter, un

PRESSOIR
de 12 à 15 gerles en bon état. —
Demander Fadras.se du n° 856 au
bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. •

I^HALLE ans TISSUS Î
I CONFECTIONS de LAINE I
I COSTUMES » » I
i Vendus en occasion à très bas prix I
Ei ,̂-_ r * in

i Quelques Costumes et Jupes de toile I
9 à très bas prix. Voir l'étalage Si

I CACHE-POUSSIÈRE I
I -fi- -**¦ ¦

S ZL \ plusieurs occasions ramarquables Wz ¦
|pg_a>_ ^-y_ |

a a B
I LE RAPIDE

Horaire répertoire
*AVEC COUVERTURE)

U feuille ô'̂ vfc fe jYeuchâtel
gHj Service d'été 1008 fES

En vente à 20 centimes l'exemplaire au bureau
du journal, Temp le-Neuf î, HP6 Mollet, rue du
Seyon, Kiosque de f Hôtel-de-Ville, Bibliothèque
de la Bare, M. Strœbel, coiffeur, rue Pourtalès,
Papeterie Bickel-Henriod, Place du Port, Librairie
A.-G. Berthoud, rue du Seyon, et dans les bureaux

î 8 de postes de la ville et du canton.

Librairie i-B. Bertau
. NEUCHATEL j

Ed. Rod. Aloyse Valérien 3.50
H. Ardel. L'été de Guille-

mette . . . . . .  3.50
Iules Huret. En Allemagne.

De Hambourg aux mar-
ches de Pologne . . 3.50

Edlhond Rosster. Profils de
Reines 3.50

Guides Bsedeker, Joanne
Cartes, Horaires, etc.

f«naH-<_Ĥ _Ht]|_ -Da-ala-a_K_-̂ _l_n i

OTQEÎTY RESTAURANT DE
r_JUJjUÀ " LÀ MÉTROPOLE

Bouvet établissement moderne , vis-à-m de la grande fontaine

Excellentes Bières du CARDINAL — Vins 1« chois
gguf Service soigné *~S_1

Se recommande, C.-A. GAUTHEY.

L'HELVETIA L
'

Compagnie Suisse d'Assurances contre l'Incendie h

SAfNT-GALL ,
(Capital social : 10,000,000 de franc*)

se charge de toutes sortes d'assurances contre l'incendie
pour mobilier , marchandises et machines, à des primes fixes
et modiques. — La Compagnie rembourse aussi les dégâts .'
causés par l'eau des hydrantes. j

Pour tous les renseignements nécessaires, s'adresser à !

MM. MARTI & CAMENZI1TD, agents généraux j
Rue Purry 8, à Neuchâtel

-̂ ap_p>M_ ŵ__«a_«_ _̂_B_«l--_-___i-_B____^B_l_MO-ai-_W_llll _m-WB»-M-»-MM- -̂W-- -̂l-W -̂»W-«»»»»»-i- -̂«-i»m-̂ -r

TRAVAUX EN TOUS GENRES
i l'imprimerie de la Feuille d'Avis de TieucbiteU

A VENDRE j¦ ; "f l
I Remède Maille
|| contre les j
¦ CORS ET DURILLONS ]

ie flacon 60 centimes

Pilules reconstituantes j
guérissantsûremontranémie,
pâles couleurs , étourdisse- j
ments. Fortifiant par excel- j
lonce. Très recommandées. I
La boîte, 1 fr. 60; trois à Jquatre boîtes suffisent pour
une cure. I

Se trouvent seulement à la
Pharmacie BOREL

FONTAINES (Neuchâtel)¦ a
PORCS

Beau choix de porcs à l'engrais.
Vacherie de Beauregard. .

HUG & Ch
9 et 11, Rue Pourtalès \

Le plus pnfl cloii
de

PIANOS
de tontes marques

PIANOS de louage
depuis 7 à 30 fr.

TRANSPORTS à prix
très modérés

HAEMONTOMS

HUG & C1" '
1 . . : \

*- 
--_-_-_¦mmmmmmmsssmmsmm m m̂mm,

US* m'
^  ̂lence

L'Obésité ¦ '
dtoparaît put l'emploi ia ' ' ¦'

Savon végétal Ural.
Couronné de médaille d'or et

diDlômo d'honneur. Plus d'embon-
point , plus de hanches fortes ; par
contre une taille Juronile , «Telle ck
élégante et une tenue graclenge. Paa
de médicament , pas d'arcaae, rien
qn'un remède d'amaigrissement pour
personnes saines , mais corpulentes.
Recommandé par les médecins.
Pas de diète, point de change- S
ments dana les habitudes. Succès «o.efficace. 1 pièce 160 gr Fr. 2. — , en
s pièces Fr. s. —, 6 pièces F<-9.— ~*
Seulement p—r ' " v

1 Siegfr. PETTH, Lngapo. .

Chemises TOURISTE fe|
Ras TOURISTE 11
Gants TOURISTE S
Sacs TOURISTE K
Ceintures TOURISTE I,
Plaids TOURISTE I
Voilettes TOURISTE B

MAGASIN S

Savoie-Petitpierre pi
Prix très rnoJérés. Bonnes marchanâises H



Pour l fi*. 30
an s'abonne à la i

FEUILLE O MIS DI llliffl
jusqu'au 30 Septembre -1908

5ULLBTIIT D'ABO-T-T_-_d.E_TT

/« m'abonne a la Feuille d'Avis de Neneh&tel et
paierai le remboursement postal qui me sera présenté à cet
effet.

Franco domicile à Neuchâtel Franco domicile en Suisse
par la porteuse

jusqu 'au 30 sept. 1908 Fr. 1.30 jusqu'au 30 sept. 1908 Fr. 1.30
a 31 décemb. 1908 » 3.55 » 31 décemb. 1908 » 3.80

(Biffer ce qui ne convient pas)
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M s Prénom et profession: ._ ¦ /-M Oomiolls : 

Découper le présent bulletin et l'envoyer sous enveloppe
non fera»ée, affranchie de 2 cent., à l'administration de la
Feuille d'Avis de Neuchâ.tei, à Neuchâtel. — Les per-
sonnes déjà abonnées ne doivent pas remplir ce bulletin.

Les nouveaux abonnés recevront, sur demande, l'horaire
le Rapide .
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Promesses de mariage

Paul-Christian-David Leuba, comptable, Neu-
châtelois . et Adrienne Braudt-dit-Grieurin , mo-
diste , Neuchâteloise , tous deux à Neuchâtel.

Francis-Albert Mauler , docteur en droit et
avocat , Neuchâtelois , à Neuchâtel , et Violette
do Hutte , sans profession , Bernoise , à Ser-
rières.

Fritz-Henri Robert, faiseur de ressorts, Neu-
châtelois , et Anna-Théodora Muller , somme-
Uère, Alsacienne , tous deux à Neuchâtel. .

Mariages célébrés
10. Charles-Arthur Perret, comptable, Neu-

châtelois , et Maria -Lina Welter , Thurgovienne.
10. Alfred-Jacques Lombard , professeur , Neu-

châtelois , et Lydie Godet , sans profession ,
Neuchâteloise.

Naissances
7. Frédéric-Louis, a Jules-Louis Bourquin ,

commis de banque , Neuchâtelois , et Mina-
Eliso née Kunz.

7. Conrad-Max , à Johann-Otto Fuhrmann ,
professeur , et à Louisa née Martin ;

8. Su/.anne-Elisabeth, à Fritz Wuthrich , huis-
sier-concierge , et à Goorgine-Eva née Walther.

8. Yvonne-Marguerite , à Bernard-Raymond
Clottu , docteur-médecin , et à Martha née
Briefcr.

Décès
7. Abondio-Léon , fils de Ange Fontana , et

do Louise-Augustine née Girard , Tessinois, né
le 20 février 1899.

9. Lucie-Eugénie -Sophie née Guye , sans pro-
fession , veuve de Paul Isler , Argovienne , née
le 2 septembre I8G0.

Aog. Lambert
CAMIONNAGE OFFICIEL

— Entrepôts en gare —
EXPÉDITIONS

tous pays
Bagage ville-gare et vice-versa

BPREAUX EN GARE -P.V.
VILLE : RUE DE LA TREILLE

TÉLÉPHONES

DÉMÉNAGEMENTS
a forfait

par voitures et vagons capi-
tonnés pour la ville, la Suisse

et l'étranger
Service de bagages à tdlis les trains

REPRÉSENTANT DU
Norddeutscher Lloyd
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Seulement Quelques jours

Jfeuchate! - Ronô-point du Crêt

CIRQUE
Norton B. Smith

(Direction NAT "BEHRENS)
le plus grand et le plus beau cirque avec su-
perbe programme de grande ville, arrivera à
Neuchâtel samedi matin, par train spécial,
comprenant 40 essieux, et: donnera sa

de Gala et d'Ouverture - - -
SAMEDI 15 AOtJTjS 8 :&.;y_ du soir

DIMANCHE 16 AOUT, à 4 h. de l'après-midi
GRANDE MATINEE

h prix réduits pour." "erifaats et militaires
.- . - ¦ ¦ i ¦ ¦ - • •.- ¦ ¦-; _ . -.-...- .. j--—¦ ¦¦ , , . ,  : zs . 

A 8 h. Va du soir |

REPRÉSENTA TI ON de GALA
PRIX DES PLACES :

Loges, 4 fr. — Réservées, 2 fr. — Secondes, 1 lr. — Gale-
ries (dooout), 50 cent. — Les militaire^ paient les jours de
semaine, pour les représentations de l'après-midi et du soir, aux
1™ 1 fr., secondes, 60 cent., galeries, 30 centimes..

Pour de plus amples détails, voir los annonces ultérieures
et programmes du jour. I H 5191 N

Chaque jour, début du renommé dresseur de
chevaux, prof esseur NORT QM- SMITH.
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ETRANGER
Un congrès de... criminels.—¦ Jus-

qu'où peut aller la fantaisie d'un çrimina-
liste l...

Voici en effet ce que raconte le «Times» :
La convocation d'une convention de nature

vraiment peu banale est projetée en ce mo-
ment à New-York, c'est la «convention dea
criminels» qui se proposent d'examiner la
question de leurs relations avec la société en
général, avec la police et avec leurs frères.

L'auteur du projet est le docteur Eeitman ,
de Chicago, sociologue qui s'occupe depuis
des années à secourir les criminels. Il de-
mande que la police respecte, pour la durée
de la conférence, la liberté des intéressants
délégués. Celle-ci, cependant, envisage d'nn
œil peu favorable le proj et du docteur philan-
thrope.

Donc, si les délégués se réunissent, ils peu-
vent s'attendre à être tous promptement arrê-
tés comme personnages suspects.

Terrible incendie. — Un terrible in-
cendie a éclaté lundi dans le quartier sicilien
de New-York. 5 personnes ont été tuées et 20
blessées.

Un train dans les flammes. — Un
terrible incendie ravage actuellement les
grandes forêts d'Algeiraca près Lisbonne.
Lundi, le feu élait dans toute sa force quand
soudain l'express de Lisbonne à Oporto est
venu à passer. .Le mécanicien, à. on tournant,
a aperçu subitement les flammes, mais il n'a
pas eu-le-terni}- Q-t lenve-aer la vapeur £t de

; faire machine en arrière et a filé aussi vite
que possible à travers le brasier.Presque tous
les voyageurs, dans cette terrible traversée,
ont été grièvement blesséa En arrivant à
Oporto, un grand nombre d'entre eux ont dû
être transportés à l'hôpital

Le prince d'Eulenbourg. — L'état
du prince d'Ëulenbourg continue à être in-
quiétant Bien que les douleurs provoquées
par la phlébite aient diminué,le prince souffre
encore d'une bronchite caractérisée et les mé-
decins déclarent qu 'il n'est pas possible pour
le moment à songer à une reprise du procès.

Arthur Ranc. — M. Arthur Ranc, sé-
nateur de la Corse, est mort dimanche. C'était
un journaliste de race et l'un des plus anciens
et des plus vaillants champions de l'idée répu-
blicaine en France.

Tolstoï. — Le journal «Slovo» paraissant
à Saint-Pétersbourg, a été condamné à 3000
roubles pour avoir publié un article de TolstoL
Dans cet article, Tolstoï demandait qu'on ar-
rêtât les poursuites dirigées contre les propa-
gateurs de ses idées et qu'on le punît lui-
même.
" Zeppelin et l'ingénieux commer-
çant. ,— Comme hien on pouvait le supposer
d'avance, la mésaventure arrivée au comte à
Echterdingén a permis do faire certaines spé-
culations fructueuses. Sans compter les nom-
breux personnages qui sont allés collecter de
maison en maison en faveur de l'aéronaute, et
qui gardaient tout simplement l'argent

Mais un commerçant ingénieux, sinon hon-
nête, a trouvé mieux. Il à mis en vente des
«souvenirs» de Zeppelin qui consistent en un
morceau d'aluminium avec dédicace gravée.
Le négociant qui a lancé Ja chose ajoute que
ces souvenirs proviennent de la carcasse
même de l'aérostat Or, il en a fait faire une
telle quantité qu'on pourrait construire avec
le métal employé, toute une flotille de dirigea-
bles!

La sécheresse dans les Fouilles.
— La sécheresse continue dans les Fouilles.
Lundi matin, aux environs de Bari, passa une
rapide pluie d'orage. La foule poussa des cla-
meurs de joie et commença une procession
d'action de grâces, mais l'orage cessa rapide-
ment, laissant peu d'eau sur le sol. La foule
interrompit la procession et remplaça par des
injures les remerciements adressés à la Pro-
vidence.

Cependant les découvreurs de sources, ap-
pelés «rabdomants», ont grand succès. Trois
d'entre eux , ayant en main des rameaux de
noisetier et de coudrier, ont tàté le sol et
signalé l'existence de plusieurs sources à 100
ou 150 métrés de profondeur. La foule accueil-
lit ces promesses d'eau possible par de grandes
ovations, mais jusqu'à maintenant les puits
indiqués n 'ont pas encore été creusés. Les
autorités municipales encouragent les «rabdo-
mants» afin de calmer la foule et d'entretenir
ses espérances jusqu'à l'arrivée dés .secours
ou de la pluie.

Dompteur blessé.— Lundi après midi ,
un accident s'est produit à la ménagerie Ca-
millius installée sur le champ de foii e à Chau-
mont (France). Le dompteur Jullius faisait
travailler un lion et une lionne, quand tout à
coup l'un des fauves bondit sur lui et lui
laboura de ses griffes la tête, la poitrine et les
bras. L'homme rie perdit pas son sang-froid,
et se défendant de sa cravache, réussit à faire
reculer l'animal.

Le dompteur a reçu des soins empressés, et
ses blessures, bien que graves, ne mettent pas
sa vie en danger.

Accident de chemin de fer. — On
mande d'Eckernfœde, le 10 août : Hier soir, à
dix heures et demie, un train de service est
entré en collision avec un train vide, sur une
ligne d'intérêt local, aux environs de Flens-
bourg.

Neuf personnes ont été tuées. Il y a eu en
outre un grand nombre de blessés, dont neuf
grièvement atteints.

suisse
Les comptes de l'exposition de

Milan. — D'après une communication de
M. Simcn, député aux Etats, commissaire
général de la Suisse à l'Exposition internatio-
nale de Milan , les comptes de la section suisse,
arrêtés provisoirement, accusent 618,544 francs
en recettes et 612,898 francs en dépenses.
Comme U reste cependan t à régler diverses
petites notes on prévoit que les dépenses et
les recettes se balanceront assez exactement.

Militaire. — Le cours de répétition du
Vil" régiment comprenant les batai llons 19,
20 (Neuchâtel) et 21 (Berne) aura lieu du 7
au 19 septembre prochain. L'état-major du
Tégiment sera cantonné à Prèles ; l'état-major
et les compagnies I et II da bataillon 19, à
Prêles ; les III* et IV* compagnies à Lamboing;
le bataillon 20 sera à Ligoiires et le bataillon
21 à Orvin.

Chaque bataillon sortira avec ses cinq voi-
tures réglementaires, 2 caissons à munitions
et 3 chars de réquisition , plus le fourgon de
régiment.

L'odyssée du « Mars». — U n  ballon ,
monté par deux personnes, a atterri dimanche
soir à 8 heures 30 dans la banlieue de Greno-
ble, près de l'usine génératrice de la société
des tramways électriques. Le ballon a ren-
versé plusieurs poteaux et rompu des câbles
servant à la transmission de l'énergie électri-
que. Le service des tramways a été inter-
rompu, de ce fait pendant deux heures. Les
aéronaules se sont tirés, sains et saufs, de cet
atterrissage plutôt mouvementé. Ce sont MM.
de Quervain, directeur-adj oint de la station
centrale météorologique suisse à Zurich et
Frei, fabricant à Gontenschwil (Aarau).

Le ballon était parti de Berne dimanche
matin, à 8 heures 30 avec quatre passagers.
Après une très belle ascension, il avait débar-
qué l'après-midi à 4 heures, à 15 kilomètres

de Seyssel, dans la vallée da Rhône, deux des
passagers et avait continué son voyage ave*
MM. de Quervain et Frei.

Hommage à M. Zemp. — Les fonc-
tionnaires et employés des télégraphes et la
direction générale des postes et chemins de
fer se sont réunis pour offrir a M. Zemp, an-
cien conseiller fédéral, un cadeau en argente-
rie comme témoignage de leur estime et de
leur affection ; un bol et deux plats en argent
avec le monogramme I. Z.

Le congrès international de géo-
graphie. — Le congrès international de
géographie, réuni à Genève, a voté 23 vœux,
dont voici les principaux : -

Création d'une carte du monde à un millio-
nième ;

Création d'ane association cartographique
internationale ;

Création d'un bureau international consul-
tatif de géographie commerciale ;

Réfection des monuments cartographiques
de l'antiquité ;

Numérotation des heures de la journée do
0à24 ;

Nomination de commissions spéciales pour
l'étude de la Méditerranée et de l'Atlantique
sous la présidence du prince de Monaco.

A la suite d'une communication faite pav
M. Charles Jacob, préparateur à l'université
de Grenoble, sur les études glaciaires pour-
suivies dans les Alpes .par la direction de
l'hydraulique et des améliorations agricoles
en vue de la houille blanche, le congrès a
insisté sur l'intérêt scientifique et industriel
de ces travaux et a émis le vœu que les autres
pays suivent l'exemple donné par le ministère
de l'agriculture de France.

Pour un dirigeable suisse. — On
sait que le journal «Sport», paraissant à
Berne, a ouvert dans ses colonnes une sous-
cription en faveur de Zeppelin. M: Alexandre
Liwental félicite le «Sport » de son initiative
et lui demande en même temps de bien vou-
loir ouvri r une seconde inscription pour un
dirigeable militaire suisse. M. Liwental, qui
a travaillé j adis avec le comte Zeppelin a pré-
senté dernièrement â Genève un modèle réduit
du ballon qu 'il se propose de construire.

I nstruction des recrues. .— La 163*
livraison de la «Statistique de la Suisse», pu-
bliée par le Bureau de statistique du départe-
ment fédéral de ITnIcrieur, vient de paraître.
Elle" est tout entière consacrée aux examens
pédagogiques des recrues en automne 1907.

Un simple coup-d'œil sur lés tableaux et les-
cartes qui s'y trouvent fait voir.que l'instruc-
tion en Suisse est en progrès constants. Com-'
parés à 1906, les bons résultats d'ensemble sei
sont accrus de 3 %; les mauvais se sont
réduits de 1 %•

En Suisse, les meilleurs résultats sont cons-
tatés dans les villes et aussi daus plusieurs)
districts campagnards ou alpestres, tels que
Goms (Haut-Valais), Ober-Has&, -J'Engadine,
Glaris ou le district d'Aarberg. .

Dans notre canton qui vient en S' rang les
meilleurs résultats sont ceux du district de
Neuchâtel ; puis viennent La Chaux-de-Fonds,-
le Val-de-Travers, le Locle et le Yal-de-Rnz.

SCHAFFHOUSE. — Etant donné les bons
rapports qu'elle a avec ses voisins du grand-
duché de Bade, la ville de Schaffhouse a volé
un don de 1000 fr. pour les incendiés de
Donaueschingen.

BERNE. — L'autre nuit, la dame de Safc
gnelégier qui assiste les nouveaux nés â entrer
dans la vallée de larmes était appelée à don-
ner ses bons soins aux Emibois. A peine est-
elle en fonctions qu'une deuxième citoyenne
du village réclame son office ; elle accourt,
lorsqu'on l'avertit qu 'une troisième cliente
est en détresse I

B fallut donc s'arranger pour «ontenter tout
le monde, et trois nouveaux citoyens suisses
(car ce sont trois garçons) virent le jour pen-
dan t cetle nuit-là. Pour un hameau qui ne
compte guère que cent habitants, ce n'est déjà
pas si mal !

ARGOVIE. — Le gouvernement aigovien
se propose de soumettre au Grand Conseil un
projet frappant d'un impôt de 5 francs la
pêche à la ligne. A cette nouvelle, de vives
protestations sont parties de tout le canton
notamment du Seetal. C'est en vain qu'on
a fait remarquer que cette mesure serait plu-
tôt favorable aux pêcheurs argoviens, qu'elle
avait même été réclamée par un certain nom-
bre d'entre eux pour les mettre à l'abri des
écumeurs de rivières, qui des cantons voisins
et du Grand duché de Bade, où existent des
taxes sur la pèche, se rendent en masse en-.
Argovie; — la pins grande partie de la popu-
lation ne veut rien entendre et reproche au
gouvernement d'avoir perdu tout contact avec
le peuple, et de vouloir lui enlever les derniè-
res bribes de ses libertés ; aussi le Conseil
d'Etat est-il loin d'avoir actuellement une
bonne presse.

SOLEURE. — La direction du II* arron-
dissement des C.F.F. dans son récent oukase,
a également interdit au personnel du service
extérieur d'accepter une nomination dans les
commissions communales.

ZURICH. — Un monteur électricien qui
réparait les installations électriques dans une
maison de Zurich ayant oublié d'interrompre
le courant , a été électrocuté au moment où il
voulait saisir un fil avec une pince. Toutes les
tentatives faites pour le ramener à la vie ont
été infructueuses.

— Dans une auberge de Stasfa , au cour»
d'une querelle un consommateur d'un certain
âge, a été j eté au bas de l'escalier par un tis-
seur gréviste. D a eu le crâne fracturé et a
succombé peu après. Le meurtrier involon-
taire a été arrêté.

Entrevue de Cronberg
Le roi Edouard VII est arrivé mardi matin

à 9 heures. La gare était pavoisée. Il fut reçu
par Guillau me H ct par le prince et la prin-
cesse Charles de Hessc. L'accueil fut très
cordial.

Au Maroc
On annonce de Marakkesch que les notables

se sont réunis et ont décidé de résister à Abd-
el-Aziz, s'il se présente devant la ville. Une
forte mehallah a été formée dans ce but

Incidents dans le Haut-Congo
De nouveaux troubles viennent d'éclater

dans la N'Goko-Sangha, du côté de Vinh ; une
factorerie aurait été pillée et un poste serait
cerné. Des renforts ont été envoyés d'urgence
pour réprimer ces troubles ; le commandant
Gargnier est parti lui-même avec une centaine
d hommes pour rétablir la paix,au moins pro-
visoirement.

J-^itorité militaire est également en train

d'occuper le territoire de la M'Poko ; le capi-
taine Prokos dirige les opérations.

La crise du caoutchouc se fait vivement
sentir dans la colonie; les achats sur place, déjà
fort onéreux, se font de plus en plus rares ; les
exportations et les importations diminuent;
il est à craindre qu'un malaise financier très
réel n'en soit la conséquence.

POLITIQUE

Les mendiants , les voleurs et la police
(De notre correspondant spécial)

En Russie la mendicité est élevée à la hau-
teur d'une institution. Elle n 'est aucunement
interdite comme, par exemple, en Suisse et
en France. Cette plaie s'étale comme une lèpre
hideuse sur toute la surface de l'immense em-
pire. Sur la rue vous ne pouvez faire cent pas
sans être sollicité par un «nichi », (mendiant)
homme ou femme. Cette dernière a le plus
souvent un enfant sur les bras; cet enfant
n'est pas nécessaiiement le sien: elle l'em-
prunte à une voisine avec laquelle elle partage
la recette journalière.

Les mendiants stationnent à la porte des
églises, à l'heure de la messe, aux matines,
aux vêpres. Ils pénètrent dans les débits de
thé, dans les brasseries et restaurants de bas
étage, dans les tramways non encore en mar-
che ; dans les squares et promenades ils s'ar-
rêtent , la main tendue , devant chaque banc
où les gens sont assis: « Radi Chrisla ! ko-
petchkou dlia klieb !» (Pour l'amour du Christ ,
un copec pour du pain !) A Moscou, à Saint-
Pétersbourg, ils ont leurs quartiers de prédi-
lection , comme les chiens à Constantinople,
et font un mauvais parti à ceux de leurs con-
génères qui se permettent de venir «travailler»
sur leur domaine. 11 y a des mendiants qui
parcourent la ville, entrent dans les vagons
des tramways et , pleurnichant , sollicitent les
âmes charitables pour pouvoir rebâtir leur
baraque soi-disant incendiée à la campagne.
D'autres vous promettent des millions de
bénédictions du bon Dieu, et surtout de ses
saints, si vous donnez votre obole pour la
construction d'une nouvelle église. Des reli-
gieuses, tout de noir vêtues, déambulent toute
la journée , entrent dans les brasseries et ca-
boulots , et y mendient pour leurs couvents en
vous promettant le pardon de vos péchés. La
superstition aidant ces marchandes d'indul-
gences ue mendient pas en vain.

Mais il y a mieux. Me trouvant, un j our
d'été, dans un vagon de troisième classe, en

province, je ne fus pas peu surpris, le trai n
étant en marche, d'y voir entrer deux jeunes
mendiants, l'un manchot, l'autre borgne et
bossu. Ils récoltèren t quelque monnaie et pas-
sèrent dans le vagon suivant. C'était entre les
villes de Kazlof et Tambof au sud de Moscou.
Un voyageur qui , pour son commerce, par-
courait ce traj et trois fois par semaine, m'ap-
prit que ces j eunes gens habitaient Kazlof et
ne faisaient pas autre chose que de mendier
dans les trains duraht toute l'année. L'entrée
des vagons de 1" et 2ra° classés leur était in-
terdite ;-Arrivés à Tambof ils descendaient du
train et attendaient un autre convoi qui les
ramenait à Kazlof où ils reprenaient un train
pour Tambof.

Ils faisaient ainsi une douzaine de trains
par jour.

— Sont-ils autorisés par les chefs de gare à
mendier dan s les vagons? demandai-j e.

— Non , mais ils donnent un pourboire aux
chefs de train ou contrôleurs et ça va tout seul.

On a cité tels mendiants de Paris, de Lon-
dres, de Vienne, etc. , qui s'étaient enrichis.
Il y a sept ans un journal de Moscou le «No-
vosti Dnia» ou «Nouvelles du Jour» annonça
la mort d'un mendiant plus qu 'octogénaire
qui, sentant sa fin prochaine, fit son testament
par lequel il légua « vingt mille roubles » aux
églises de son arrondissement, à charge par
elles de dire chaque année un certain nombre
de messes pour le repos de son âme (et sans
doute pour le pardon des milliers de menson-
ges qu 'il avait , débités durant sa fructueuse
carrière !)

De même que Ton dit : on naît rôti sseur, on
devient cuisinier on admettra cet axiome «tel
naît mendiant qui devient voleur», car de
l'un à l'autre il n'y a qu'une distance infime.
Tous les voleurs ont débuté par Ja mendici té,
de même que chaque assassin a, générale-
ment , commencé par s'approprier le bien
d'autrui , — abstraction faite, bien entendu ,
des malheureux héros de drames passionnels.
Ces meurtriers sont des victimes de l'amour,
qui perdit Troie, demandez plutôt au vieil
Homère, et bénéficient largement des circons-
tances atténuantes.

Moscou passe pour être la ville la plus riche
de l'empire.Par sa situation centrale c'est une
place de premier ordre pour le commerce et
l'industrie , qui y sont considérables. C'est
aussi là que se donnent rendez-vous les plus
madrés filous. L'édilité, à rencontre de Saint-
Pétersbourg y est déplorable ; ainsi nombre-de
rues ne sont point pavées, le pavé d'ailleurs y
est horrible. Ûnesfiule ai «ère la rue Iverskaïa,

est en partie pavée de bois. Une seule autre
est asphaltée, c'est la Nikolskaïa. Dans cette
«seconde capitale» un grand nombre de rues
et dé promenades sont encore misérablement
éclairées au pétrole. Cependant la lumière
électrique se trouve dans tous les grands éta-
blissements, comptoirs, restaurants, hôtels et
magasina La canalisation est insuffisante, ce
dont op s'aperçoit par les fortes pluies. Pas
une seule fontaine; pas de jets d'eaux pour
donner un peu de fraîcheur. Pourtant la ville
est traversée par une rivière aussi large que
la Spree à Berlin. II y a quelques étangs dans
les promenades et squares et quelques pompes
où les cochers vont tirer de l'eau pour leurs
chevaux. Cette immense ville est-elle au
moins pourvue d'une bonne police?

Examinons les faits et gestes de messieurs
les voleurs et de la dite police. Nous connais-
sons une institutrice Suissesse très confortable-
ment logée dans une grande maison où sont
employés deux «dvorniks». Ces derniers sont
en quelque sorte des sous-agents de police, lis
sont chargés de tenir propre et en ordre l'im-
meuble dont ils ont la garde. Bs représentent
le propriétaire et doivent appeler le sergent
de ville sHl y a du scandale, du désordre, une
rixe nécessitant une arrestation dans l'im-
meuble dont ils ont la surveillance. Il y a un
dvornik dans chaque maison ; il est logé dans
la cour, qu'il doit balayer ainsi que lès esca -
liers. En hiver, il en débarrasse les abords de
la neige. B devrait être toujours à son poste,
mais il n 'y est pas.

L'institutrice en question occupe une ser-
vante qui cumule les fonctions de femme de
chambre et de cuisinière. La demoiselle étant
appelée à donner ses leçons hors dé chez elle,
sauf le dimanche, ne rentre guère que le soir.
Un jour, à midi , sa servante étant sortie pour
quelque achat fut bien étonnée, en rentrant
de trouver ouverte la porte de l'appartement
dont elle avait la clef en poche. Sa surprise
devint de la stupeur quand, ayant pénétré
dans les chambres, elle constata qae des vo-
leurs avaient vidé les armoires contenant les
vêtements de sa maîtresse, pelisse comprise,
forcé un coffret contenant une montre d'or et
des bijoux , et vidé le buffet de service conte-
nant l'argenterie. Telle fut l'agréable nouvelle
qui attendait cette demoiselle à son retour,

Elle fit appeler les dvorniks; interrogea ces
fidèles gardiens, ainsi que le sergent de ville
en faction précisément devant la maison. Au-
cun des trois personnages ne s'était aperçu de
quoi que ce fut , chose insoutenable, les cam-
brioleurs ayant opéré en plein midi 1 L'insti-
tutrice déposa une plainte : on lui assura à la
police qu'on allait rechercher les escarpes en
la priant de repasser dans les trois j ours. Elle
repassa plusieurs fois. Elle en fut quitte pour
ses courses et son temps perdu. Jamais elle
n'est rentrée et ne rentrera en possession du
moindre des objets volés. Du reste, c'est une
opinion généralement admise à Moscou, que
les agents, qui montrent un zèle éxjBhjiplaire
quand il s'agit de simples contraven tions,
laissent tranquillement courir les grands vo-
leurs à la condition que ces derniers parta-
gent avec eux.

Dernièrement, un jeune employé de ban-
que ayant été souper dans une famille, à l'oc-
casion d'un anniversaire, en sortit à deux
heures du matin. C'était en automne. Comme
la nuit était belle et fraîche, il voulut rentrer
à pied et, pour raccourcir sa route il s'avisa
de passer parle boulevard des Fleurs, prome-
nade très mal famée, affreusement éclairée au
pétrole. Un peu ému, sans doute, par des liba-
tions répétées, il éprouva le désir de se repo-
ser sur un banc et s'y assoupit. Ce fut le froid
qui le réveilla car, profitan t de son sommeil,
des voleurs lui avaientiait respirer un tampon
d'ouate chloroformée qui le jeta dans un som-
meil de plomb grâce auquel on put le dé pouil-
ler jusqu'à sa chemise. Tout son costume y
passa : chapeau, cravate avec épingle d'or,
gilet , redingote, pantalon , paletot mi-saison,
bottines, montre, porte-monnaie, bague sertie
de diamants. Le malheureux en chemise cria
à la garde. C'est alors, mais seulement alors
que Pandore arriva,toujours trop tard,comme
les carabiniers d'Offenbach. Le gardavo ï héla
un fiacre et conduisit le volé au poste d'où il
annonça par téléphone à son père, sa jolie
situation. Le papa lui apporta d'autres vête-
ments et l'aventure finit ainsi.

Ad. OTHENIN-GIRARD.

LA VIE A MOSCOU

BAUX A LOYER
La pièce, 20 cent., la douzaine, 2 fri

En vente au bureau de la Feuille d'Avis de Tieucbâtel, Temple-Neuf 1.

CHEMIN DE FER
GHAHONIX AU M0NTENVERS

Mer de 'Glace
Ouvert à -'exploitation dès le 9 août

r AVIS MÉDICAUX

Bateau-Salon HELYETIE

Jeudi 13 août 1908 -.
ëi le temps est favorable et avec
an minimum de 60 personnes au

départ de Neuchâtel

PROMENADE

Il fle mm
ALLER

Départ de Neuchâtel 2 h. — soir
Passageà Saint-Biaise 2 h. 20

» au Landeron
(Saint-Jean) . 3 h. — >

» à Neuveville 3 h. 10
Arrivée à l'Ile de

Saiut-Pierro . . .  3 h. 40
RETOUR

Départ de l'Ile de,
Saint-Pierre . . . 6 h. — soir

Passage à Neuveville 6 h. 25 •
a au Landeron

(Saint-Jean) . 6 h. 35
« à Saint-Biaise 7 h. 20

Arrivée à Neuchâtel 7 h. 40

Prix des places:
Sans distinction de classe ,

(aller et retour)
Do Neuchâtel et St-Blaise

à i:ilo de Saint-Pierre Fr. 1.20
Do Neuchâtel et St-Blaise

à l'Ile de Saint-Pierre
pour pensionnats . . » 1.—

De Landeron ot Neuve-
ville a l'Ile de Saint-
Pierre . » 0.50

!<<* Direction.

-11.11 —Mil. I I II

Qui ferai t des

camisoles de laine
filoch ées. S'adresser rue du Con-
cert 2, i" étage.

Réglage
Toute montre qui varie est

réglée soigneusement par Armin
OGHSNER , régleur, faubourg de.
l'Hôpital ' 11, 2-»>.

Réparations en tous genres de.
montres et pendules. Prix modérés.

Se recommande.

PROTHÈSE DENTAIRE
A. PAVEZ

19, rue de l'Hôpital, 19
Procédés garantis sans douleur
Ma brochure «Prenez soin de vos

dents », 20 cent, à la papeterie ,
Brandt-L'Eplattenier et dans les li-
brairies.

Peseux-Corcelles

1IM 1E1A
Médecin-chiru rgien

a repris ses consultations
Tous les jours , de I h. 1/z à 3 h.

PESEUX n° 5

a——a——a ...—11 -n_————_——-

J.-ED. B0ITEL
Médecin-Dentiste

Pour consultations:
de 11 h. à 12 ^ h.

6, faubourg de l'Hôpital , 6
emsmmatataea————agamsmsma»—aa——

Travaux en tous genres * * * *
* * à l'imprimerie de: ce ''ournal

— m ii.ii- i n..nn

py Voir la «rite des nouvelle» i la sagtvqvatra.
mmkmmmmgggsSSBSSÊSBBÊS!BS!ÊS!ÊBBBSÊSSe%

Lo meilleur remède centre les vers pour.
enfa nts et grandes personnes sont les tablette!
au chocolat

HT* VERMISAN -*fe
Dans toutes les pharmacies, à 1 fr. 2tTIa boîte,
boîte pour enfanta*. 40 cent. E. 12J>1?



A la montagne
Accident. — Dimanche , un excursion-

niste de Chardonne qui faisait une course
dans la vallée de l'Hongrin s'est brisé la che-
ville du pied en sautant d'un rocher.

Resté près de six- heures sans secours, il fut
enfin aperçu par d'autres excursionnistes qui
requérh en t de l'aide a Montbo von et le des-
cendirent sur une civière. Le blessé a pu re-
gagner la plaine lundi soir par ie M.-0.-B.

Un incendie sur Palpe. — Mercredi
matin, au lever dn soleil, une immense lueur
s'élevait sur l'alpe de Peist (Grisons) ; c'était
nn chalet de bergers et cinq petites granges
qui flambaient. Les bergers n'ont pu sauver
qu'une trentaine de «meules» de fromage,tan-
dis que 80 autres ct 400 kilogrammes de
beurre devenaient la proie du feu. La chau-
dière de cuivre ainsi que tous les ustensiles
ont été anéantis. Le bétail se trouvail par
bonheur disséminé sur l'alpe, sans quoi on
aurait sans doute un plus grand malheur à
déplorer. Un berger a perdu dans l'incendie
toutes ses économies, 200 francs environ.

Le village de Peist avait été complètement
détruit par un incendie en 1874

t ! .

Bienne. — Le soir du 1" août, un élève
du technicum de Bienne, qui fêtait à sa ma-
nière l'anniversaire de la patrie, lança une
«grenouillo qui eut le tort de s'égarer sous
les jupons d'une dame qui passait, causant
d'affreux ravages et provoquant la terreur et
la colère de la victime de cette farce. Plainte
fut déposée à la police. Le j eune imprudent a
été condannané à payer cinquante francs d'in-
demnité à la .dame,

RéGION DES LACS

CANTON

Divico. — Le comité d'organisation a dé-
cidé lundi soir de faire donner deux représen-
tations dé plus du drame de M. Ad. Eibaux ;
elles sont fixées aux dimanches 16 et 23 août

Chevaux. ¦*? A partir de 1908, les con-
cours cantonau x pour l'espèce chevaline prévus
par les articles £3 et S4;de la loi sur l'amélio-
ration du bétail, du 14 avril 1892, seront
réunis aux concours fédéraux.

Le j ury sera composé de trois membres,
dont deux nommes par la Confédération et le
troisième par le canton.

Le canton allouera des surprimes aux pro-
priétaires de juments poulinières de 3 à 5 ans,
primées par. la Confédération, ainsi que des
primes pour celles qui ne présentent pas
les .conditions requises pour être admises aux
concours fédéraux. Le département de l'in-
dustrie et de l'agriculture fixera l'importance
des surprimes , et des primes dans les limites
du crédit dont il dispose.

Médecine. — Le Conseil d'Etat a auto-
risé le citoyen Jean Narbel, originaire Vau-
dois, domicilié à La Brévine, à pratiquer
dans le canton en qualité de médecin-chirur-
gien.

Auvernier. — Le Conseil général a été
réuni lundi soir en assemblée extraordinaire
avec l'ordre du jour suivant :

1. Acceptation du legs de 5000 fr. fait par
feu James Lardy aux pauvres de la commune
d'Auvernier.

2. Proposition des héritiers du défunt
d'accepter une réduction éventuelle du chiffre
de ce legs.

Le legs a été accepté et la seconde proposi-
tion votée par 7 voix contre 4

D ne paraît pas certain, en effet, que l'actif
soit suffisant pour payer les legs dans leur
totalité; la réalisation des immeubles, vignes,
etc.' pourrait bien ne pas atleindrcMes sommes
inscrites à l'inventaire. Dans ces conditions,
les'hériliers ont cru devoir s'assurer auprès
des légataires de leur consentement à une
réduction éventuelle.

Frontière française. — Un accident
d'automobile qui aurait pu avoir les plus tris-
tes conséquences, s'est produit dimanch e, vers
3 h. l/î de l'après-midi, près d'Avoudrey
(Dôubs).

M. Chopard , banquier, maire de Morteau ,
M"" Chopard; M. Chopard fils, M et M1" Ma-
réchal, se dirigeaient en automobile vers lo
Valdahon. La voiture, conduite par M. Cho-
pard , marchait à une allure modérée, 30 à
35 kilomètres â l'heure.

Arrivés au lieu dit « les Ages de Loray », à
2 krai 500 à l'Est de Flaogeboucho, près
Avoudrey, une des roues se brisa, et l'auto-
mobile faisant panache, se renversa sur les
voyageurs qu'elle emportait

Quelques paysans, témoins de l'accident , se
portèrent au secours des voyageurs, les déga-
gèrent et les conduisirent d'abord à Flange-
bouche, ensuite à Avoudrey où un docteur de
passage leur donna les premiers soins.

MM. Chopard père et fils, et M1" Maréchal,
rentrèrent à Morteau par le train de 5 h. 55
du soir ; mais M-» Chopard dut rester près de
son fils, M. Maréchal (fils d'un premier lit),
qn5. atteint d'une grave blessure à la tête, dut
Rtre transpoi té-sur un-matelas jusqu 'à la gare

d'Avoudrey. Us revinrent à Morteau par le
train de 8 h. 57 dn soir.

M. Chopard , maire de Morteau , a deux
côtes enfoncées ; M"" Chopard et M11* Maré-
chal de multiples contusions ; M Chopard fils,
quelques écorchures ; M. Maréchal souffre
d'une blessure à la tête sur la gravité de
laquelle le médecin n 'a pu encore se pro-
noncer.

— De graves incidents se sont produits
l'avant-dernière nuit à Besançon. Ils ont été
tout à fait inattendus, car jusqu'à présent, le
calme le plus complet régnait malgré la grève
des soieries.

Un individu , qu'on croit être un gréviste, a
lancé une bouteille renfermant de la poudre
contre un bâtiment d'une usine de soierie. Une
explosion s'est produite , mais il n 'y a eu aucun
dégât.

Des barricades ont été élevées à l'aide de
grosses pierres de taille. Des vitres ont été
brisées à coups de cailloux. Un j eune employé
qui couchait dans une usine a été blessé.

Le maire dé Besançon a pris un arrêté in-
terdisant les attroupements.

De son côté, la fédération ouvrière a fait
placarder une affiche convoquant la popula-
tion à une manifestation qui devait avoir lieu
lundi à cinq heures et demie du soir.

Trois grévistes ont été arrêtés pour coups
et blessures sur des j aunes.

La Chaux-de-Fonds. — Un ouvrier
ferblantier, célibataire, âgé de 44 ans, est
tombé du toit en réparations de la maison
Froidevaux, rue Léopold Robert, et s'est tué.

Le Locle. — Peu de mouvement sur le
champ de foire, n a été amené 150 porcs et
35 pièces de gros bétail. Les transactions ont
été rares et les prix se sont maintenus élevés.
La gare a expédié 7 pièces de gros bétail

Agriculture. — L'assemblée générale
des délégués de la Société cantonale neuchâte-
loise d'agriculture et de viticulture est convo-
qnée pour samedi prochain 15 août courant, à
9 h. 50 du matin, à la gare de Saint-Sulpice.

NEUCHATEL
Fête fédérale, de lutte. — On nous

écrit que l'annonce d'un bénéfice de 3000 fr.
sur les comptes de la fête est prématurée. Lee
recettes et les dépenses n'ont pas encore été
balancées, et il est impossible de donner
auj ourd 'hui une indication. La seule convic-
tion acquise est qu'il n'y a pas déficit.
Dons reçus au bureau de ce journal en faveur des

Courses de vacances:
Anonyme, 5 fr. Dito, 1 fr. H. L., 1 fr. La

,Loge maçonnique, 50 fr. M Monnier, brasse-
Tie Strauss, 10 f r. Mercure, une boite biscuits.
Petitpierre et C", dito. EL Gygax, douze lin-
ges cuisine. Vuarraz & Cio, dito. Savoie-Jehlé,
dito. Société de consommation, pâtes alimen-
taires. Dardel & Tripet, fournitures pour pan-
sements. Total à ce j our, 806 fr. 50.

Souscription close.

POLITIQUE
Edouard VII chez Guillaume II
L'empereur Guillaume et le roi Edouard,

ainsi que les autres personnages princiers et
leur suite, sont partis à 3 heures de l'après-
midi en automobile pour se rendre à Hom-
bonrg. ,

Là, .à 3 h. 30, a ou lieu , en leur présence et
celle du prince et de la princesse Charles de
Hesse, de la princesse royale de Grèce et des
autorités, l'inauguration du monument élevé
près de la chapelle anglaise à la mémoire de
la vicomtesse Elisabeth.

Après la cérémonie devant le monument,
le roi Edouard s'est fait présenter le sculp-
teur, professeur Gehrt. Les personnages prin-
ciers ont visité ensuite la chapelle anglaise et
l'église du Saint-Sauveur, puis ils sont rentrés
à Friedrichshof. A 4 h. 30, ils étaient de re-
tour à Cronberg.

A propos de cette entrevue, on écrit de Pa-
ris au « Journal de Genève » :

L'entrevue du roi d'Angleterre et de l'em-
pereur d'Allemagne éveille naturellement
l'attention des milieux politiques français.
L'on fait des vœux sincères ici pour que cette
entrevue atténue la tension qui, depuis quel-
ques années, caractérise les relations anglo-
allemandes.

Mais il semble que cette rencontre ne puisse
avoir guère d'influence sur la situation géné-
rale, et surtout on ne pense pas que, comme
certains j ournaux l'ont donné' à entendre, on
y discute la question de la limitation des ar-
mements.

En tous cas l'on observe la plus gtande dis-
crétion à commenter l'entrevue. On attend
pour le faire l'opinion des personnes bien
placées pour être renseignées.

Exploit terroriste
Mardi matin, une bande de 25 brigands a

attaqué, près de Novogrudok (gouvernement
de Minsk), un train de voyageurs où se trou-
vait une somme de 100,000 roubles. Une
bombe qu 'un des brigands se préparait à lan -
cer contre le convoi a fait explosion dans ses
mains.

Le malfaiteur fut tué. Deux employés du
train ainsi qu 'une femme furent blessés. Après
avoir dirigé sans succès une fusillade contre
le train , les brigands s'emparèrent de dix che-
vaux qui se trouvaient à la gare ot s'enfuirent.

Une ténébreuse affaire
Une brochure de Georges Nastic, intitulée

«Finale» ct relative à l'affaire des bombes de
Cettigné, a attiré l'attention du gouvernement
autrichien.

De nombreuses arrestations ont été opérées
dimanche et lundi dans la Syrmie et on croit
être sur la trace d'une organisation révolu-
tionnaire ayant pour but la constitution d'un
Etat fédératif formé par l'union de la Slavonie
du sud de IVymrlro. • '

Le mouvement serait parti de la cour de
Belgrade. Depuis longtemps déjà se manifes-
tait dans le sud de la monarchie austro-hon-
groise une agitation en faveur de la Serbie.

Suivant des versions données, le . prince
héritier de Serbie et l'ex-président du conseil,
Pachitch favoriseraient le mouvement sépa-
ratiste.

Défaite ou victoire d'Abd el Aziz
Un combat a été livré à Durgalat, à 20 ki-

lomètres au sud de l'Oued erRebbia, entre les
tribus hatidistes et les troupes chérifiennes.
Ces dernières ont été battues. L'infanterie
chériQenne campe à Souk el Arba, chez les
Rahamna.

Les dépêches sur ces combats continuent
d'ailleurs de se contredire. Voici un autre
télégramme de Tanger qui a l'air de conclure
à un succès d'Abd el Aziz :

Lundi après raidi des reconnaissances de
Bou Aouda et d'Ermiqui se sont rencontrées
dans la région du Klout. Un combat s'est en-
gagé. Bou Aouda est survenu avec le gros de
ses troupes avant qu'Ermiqui eût été pré-
venu.

Les halidistes ont subi de grandes pertes.
Du côté aziziste, on compte un mort et quatre
blessés. Bou Aouda a été attaqué mardi ma-
tin par les hatidistes. Il a fait savoir qu'il n'a
pas besoin de renforts.

— Suivant un radiogramme de Casablanca
à Tanger, des secousses sismiques assez pro-
noncées se sont produites lundi , vers 1 h. 30,
dans la partie ouest de la ville et se sont éten-
dues tout le long du littoral

On ne signale aucun accident de personnes.
Le lock-out du Métropolitain

L'effectif total des équipes sur les chantiers
du Métropolitain à Paris est sensiblement le
même que celui de lundi, avec une très légère
augmentation. Sur les chantiers des égoùts,
par contre, il y a trente-trois ouvriers de
moins que hindi.

COURRIER BERNOIS
(De notre correspondant)

La navigation fluviale
Berne, 11 août.

Les communications entre villes riveraines
du Rhifl , pàr exemplei sont assurées, en gé-
néral, par la voie ferrée, et l'on semble jus-
qu'ici ne pas s'être rendu compte que l'on a à
côté de soi un chemin tout fait et qui ne de-
mande qu 'à être utilisé, pour le transport des
marchandises surtout. Cependant les voyages
faits cet été à Bâle, sur le Rhin, avec des ba-
teaux partant à époques régulières, et les heu-
reux résultats qu 'ont produits ces voyages ont
engagé certains promoteurs de la navigation
fluviale à oigahiser des voyages de ce genre
également sur d'autres cours d'eau de notre
pays. Ils l'annoncent dû moins au public par
des sortes de communi qués dans les j ournaux.
Selon eux, il ne s'agit pas tant de faire profi-
ter les étrangers et les touristes de ces courses
que de populariser chez nous la navigation
fluviale, qui apporte au commerce un prédeux
appoint Nul n'ignore en effet, que la marchan-
dise transportée par eau — que ce soit par
mer ou par fleuve — revient à beaucoup
meilleur compte que celle qui a été confiée
au chemin de fer et cela à cause des frais de
transport beaucoup moindres. H ne faut' pas
oublier d'autre part, que ce mode d'expédition
des marchandises est infiniment plus lent et
n'est, somme toute, avantageux que pour les
marchandises ne pouvant supporter de gros
frais de transport, vu leur valeur intrinsèque
assez minime.

En Suisse, malheureusement, nous ne pos-
sédons pas les belles et larges voies naviga-
bles de nos voisins de France ou d'Allemagne.
De par la nature même du pays, la navigation
fluviale est destinée à rencontrer de grands
obstacles. Les enthousiastes auteurs du proj et
de «navigation intérieure* ne se sont-ils pas
laissés quelque peu entraîner par leur zèle?

Quoiqu'il en soit, on ne saurait dire que la
navigation fluviale n'aj oute pas une note pit-
toresque au paysage, et le Heimatscbutz
n'aura pas à intervenir dans ce cas-là. Ceux
qui ont vu ces longs trains de bois flotter, ras-
semblés en radeaux et qui descendent les
grandes artères fluviales des Etats-Unis ou
ceux qui longent le Rhin , en Allemagne, ont
observé le mouvement et la vie de cette ma-
rine fluviale, seront d'accord avec les promo-
teurs dont j e parlais plus haut pour reconnaî-
tre l'esthétique de ces embarcations se laissant
glisser au fil de l'eau. Et nul doute que les
étrangers — car il faut en tenir compte aussi
— ne fassent volontiers un jour, par bateau et
sur l'Aar, le pittoresque voyage de Berne à
Thoune, par exemple. Mais, croyez-moi, le
temps n 'est point proche où l'on pourra re-
monter en bateau l'Aar, de Berne à Meirin-
gen. Les hardis pontonniers qui ont, sauf
erreur , tenté l'essai, pourront vous dire un mot
des difficultés rencontrées. Et ce n'est point sur
l'Aar seul que l'on court des risques aussi
grands ; il me suffi t de vous rappeler l'intéres-
sante odyssée de vos concitoyens neuchâtelois
qui , voici quel que temps, firent sur l'Aar et le
Rhin sauf erreur , une randonnée dont vous
avez publié le récit.

Sans que l'on puisse parler d'utopie, il est
certain qu 'il faudra de longues années et de
sérieux travaux de correction, d'écluses, etc.,
pour qu 'on puisse parler chez nous, d'une na-
vigation fluviale active et avantageuse.

Manoeuvres d'automne. — La Suède
sera représentée officiellement cette année aux
manœuvres du III""' corps d'armée, par un
officier général. Sauf erreur c'est la première
fois quo ce pays sera officiellement représenté
aux manœuvres d'automne.

Triste accident. — Lundi après midi ,
dans une campagne un MU au-dessus de Ve-

vey, un garçonnet de deux ans avait disparu
et ses parents le cherchaient de tous côtés. A
5 heures, on fini t par découvrir le corps du
pauvre petiot dans un tonneau rempli d'eau
servant à l'arrosage. U aura sans doute voulu
prendre un outil qui plongeai t dans l'eau, et,
en se penchant, il aura perdu l'équilibre.

On conçoit aisément le désespoir des pa-
rents.

Procès de presse. — Mardi est venue
devant le tribunal correctionnel de Bâle l'af-
faire Pierre Zaï contre M. . J Steiger, des
« Basler Nachrichten ». M. Steiger, dans une
correspondance, avait qualifié M P. Zaï de
« financier politique plus que suffisamment
connu dans le canton d'Àrgovie, qui a réussi
à pêcher en eau trouble également dans le
canton d'Obwald et de semer le méconten-
tement et le trouble dans la commune de
Kerns. »

La cour a condamné M. Steiger à 25 francs
d'amende et 5 fr. de frais. Pour le reproche
d'avoir semé le mécontentement, le plaignant
a été débouté, la mesure de critique permise
n'ayant pas été dépassée et la preuve ayant
été faite.

Toujours la même histoire. —
Lundi, vers une heure de l'après-midi, une
j eune fille, en service chez M. Dévaud, tenan-
cier du Buffet de la gare, à Cottens (Fribourg)
a pris pour activer le feu un bidon d'esprit-de-
vin dont elle versa le contenu sur le feu ; le bi-
don fit explosion ; la jeune fille ,- tout envelop-
pée de flammes, se j eta dans la fontaine, où
ses habits en feu s'éteignirent Déjà les deux
bras étaient gravement bridés. La pauvre
fille souffre terriblement.

Suisse et Tunisie. — Suivant com-
munication en date du 5 courant du sous-se-
crétariat des postes et télégraphes, à Paris, à
la Chambre de commerce française de Ge-
nève, une entente est intervenue entre les
administrations intéressées pour l'établisse-
ment d'un échange de colis entre la Suisse
et la Tunisie. Cet échange Commencera le
1" septembre prochain.

M. Edison et les aéroplanes. — On
annonce que M Edison s'est occupé dernière-
ment, dans sa retraite, de la construction
d'aéroplanes.

Il a montré des plans à M Farman , qui a
déclaré qu'un aéroplane construit sur ce mo-
dèle serait supérieur au sien.

Congrès de sténographie. — Mardi
s'est ouvert à Darmstadt, sous le patronage du
grand-duc de Hesse, dans la salle des fêtes de
l'école supérieure technique, le TK."" congrès
international de sténographie.

Le professeur Pfaff , président du comité
d'organisation, occupait le fauteuil de la pré-
sidence. 150 congressistes assistent aux
séances.
Pour Zeppelin : l'obole du paysan.

— Il y a des gens qui s'imaginent véritable-
ment que le comte Zeppelin est complètement
ruiné et dans le dénuement.

Ainsi, dans un village du Palatinat, quel-
ques braves paysans ont envoyé au comte
Zeppelin un sac de pommes de terre, un panier
plein de prunes et un tonnelet de vin.

Nouvelles d/versas

Catastrophe minière

Dans la mme de Duttweiler, à Sarrebruck,
13 hommes ont été tués par une explosion de
gaz. Huit ont été blessés grièvement et quatre
légèrement Les cadavres ont été ramenés à la
surface et les blessés transportés à l'hôpital

La catastrophe s'est produite lundi soir, à
11 heures, au moment du changement des
équipes, quand les ouvriers allaient quitter
les galeries. '

La cause n'en est pas encore établie d'une
manière certaine. On croit qu'un fragment
s'est détaché de la voûte et aura livré passage
au gaz, lequel se serait enflammé à une lampe
de mineur. La galerie est obstruée sur une
longueur de 40 mètres.

Les sections de sauvetage ont été envoyées
immédiatement sur les lieux; elles avaient
terminé leurs travaux mardi matin à huit
heures.

Les blessés sont soignés au Lazaret
A la publication des noms des victimes, des

scènes déchirantes se sont produites. Les der-
niers cadavres ont été retirés à quatre heures
de l'après-midi. Aucun des mineurs blessés
grièvement n 'est mort jusqu'à présent. Des
quatre qui ont été blessés légèrement, l'un a
reçu une blessure à la tète , les trois autres des
contusions.

Il ressort du rapport de la direction des
mines que j amais un coup de grisou ne s'était
produit daus cetle galerie, qui est en exploi-
tation depuis dix-sept ans. D'ailleurs, la gale-
rie est très humide ,car elle sert à l'écoulement
de l'eau pour la réfrigération. Une ancienne
fissure aurait livré passage au grisou , qui se
serait enflammé à la lampe de sûreté d'un
mineur , malgré le double treillis.

On explique le grand nombre de victimes
par le fait que l'explosion s'est produite préci-
sément au moment où les mineurs qui quit-
taient le travail passaient dans cette galerie.

Banque Cantonale McMteloise
Caisses ouvertes de 8 h. K à midi, de 2 à

5 h., et lo samedi soir de 7 à 9 h., pour les
versements sur livrets d'épargne.

Nous payons sang irai», à nos diverses
caisses dans le canton , les coupons ot titres
remboursables dos emprunts ci-après , à l'é-
chéance du :

I" Août
h 0/0 Central Suisse 1870,

15 Août
4 0/0 Commune do Môtiors-Travers 1901.
3 3/4 0/0 Commune de Rochefort 1903.
4 0/0 Canton do Saint-Gall 1907.

Non* sommes vendeur* d'obliga-
tions:
4 0/0 Chaux-de-Fonds 1908, inconvertibles

. jus qu'en 1918, à 99 0/0 et int.
4 0/0 Oregon Short Line Ry Cy 1929, ga-

ranti par l'Union Pacific ,
à 91 0/0 et int.

3 1/2 0/0 Ville de Neuchâtel 1905,
à 93 0/0 et int.

4 1/2 0/0 Société anonyme Electrométallurgiquo
Procédés Paul Girod 1908, de 51)0 fr.,

à 99 1/2 0/0 et int.
4 1/2 0/0 Fabrique Suisse de Ciment Portland ,

Saint-Sulpice 1908, au pair et int.
4 1/2 0/0 Société d'Exploitations Electriques

« Siemens » Berlin , au pair et int.

Nous délivrons pour n 'importe quelle ,
somme, des billets . de dépôt, nominatifs
ou au porteur ,
à 1 an de date, à 4 0/0
à 2 ans de date (avec cou-

pons annuels d'intérêts) à 4 0/0
à 3 ans de date (avec cou-

pons annuels d'intérêts) à 4 0/0

GENEVE. —- Une fillette de 7 ans, amenés
de Thônes à Genève, est morte à l'Hôpital
cantonal où elle était soignée de la morsure
d'un chien qui lui avait enlevé une partie du
nez.

L'autopsie — selon le vétérinaire — n 'avait
pas révélé la rage, et cependant, au moment
où la fillette semblait guérie, la terrible mala-
die se déclarait et l'emportait en quelques
heures.

Le frère, qui avait été mordu par le même
animal, a été immédiatement conduit à l'Ins-
titut Pasteur à Lyon.

(Otrvica ipcciaj oc ai remua m /ia» ae sseucaaswu

Gros incendie
Vskub , 12. — La moitié de la ville a brûlé

la nuit dernière. On assure que c'est la popu-
lation turque qui a spécialement souffert.

Chez Zeppelin
Friedrichshaf en, 12. — Le prince impé-

rial est arrivé mardi à 7 heures du soir chez
le comte Zeppelin.

La visite a duré une heure et demie et les
adieux ont été très cordiaux.

Seul le maréchal de la cour a assisté à l'en-
trevue. ! • ' • " ••• • •¦ "

Accident d'automobile
Boulogne-sur-Mer, 12. — Un automo-

bile conduit par M. Byron Chandeler, est
tombé hier soir dans un ravin. M. Chandeler
a été tué, le chauffeur et deux voyageurs
blessés.

L'agitation en Macédoine -
Athènes, 12. — On mande de Serres :
L'agitation des comités bulgares recom-

mence. Leurs procédés violents ct arbitraires
commencent à prendre des proportions inquié-
tantes.

Secousse sismique
Athènes, 12. — Une forte secousse sismi-

que a été ressentie mardi matin à l'île Sainte
Maure.

Les habitants ont quitté leurs maisons ; on
ne signale pas de dégâts.

L'entrevue de Cronberg
Cronberg, 12. — Après un dîner au châ-

teau de Friedrichshof , le roi Edouard est
part i à 11 heures du soir.

L'empereur Guillaume et les personnalités
princières l'ont accompagné à la gare.

Incidents de grève
Besançon, 12. — Mardi matin, à 6 heures,

un ouvrier en soieries a été attaqué par deux
grévistes.

H a tiré des coups de revolver en l'air et ses
agresseurs ont pris la fuite.

A la suite de cet incident , des manifesta-
tions se sont produites dans les rues pendant
la journée. •

Vers 8 heures du soir les cavaliers tentèrent
de disperser les manifestants.

Des pierres et des bouteilles furent alors
lancées de toutes parts ; un lieutenant d'état-
maj or, un soldat et deux gendarmes sont bles-
sés, mais sans gravité.

Quatre arrestations ont été opérées ; le soir,
tous les points stratégiques de -la ville ont été
occupés militairement

DERNIèRES DéPêCHES

AVIS TARDI FS

r^ (Section neuchâteloise)

Course à la Cabane ie Saleinaz
les 15, 16 et 17 août

Programme détaillé déposé au Grand Bazar.
Prière de s'inscrire jusqu 'à jeudi 13 août , à

midi.
Les organisateurs.

LOUIS
l'as-tu reposée ?
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Mesdemoiselles Golay, à Colombier, Monsieur
Paul Golay, en Irlande, Monsieur Albert Go-
lay, en France, Monsieur Benjamin Golay, à
Genève, Mademoiselle Emilie Golay, à Neu-
châtel, Madame et Monsieur Grether-Golay et
leurs filles , à Badenweiler (Grand-Duché de
Bade), Madame Delay-Aubert et sa fille , à
Nyon , Madame Aubert-Aubert et ses enfants , à
Meydey, Gland , Monsieur et Madame William
Lecoultre et leurs enfants , au Brassus, ainsi
que toute leur parenté, Derrière-la-Côte, au
Brassus, Vers-chez-Meylan , Vers-les-Moulins,
Sentier, Bas-du-Chenit , Campe, ont la profonde
douleur de faire part à leurs amis et connais-
sances du décès de leur très chère mère,
beile-inère , grand'mère, sœur, tante et pa-
rente.

Madame CLARA GOLAY née AUBERT
que Dieu a reprise à lui , aujourd'hui 10 août, à
1 âge de 58 ans , après une longue et pénible
maladie.

Colombier, le 10 août 1908.
Voici le Dieu fort est ma dé-

livrance , j'aurai confiance et ne
serai point effrayé, car l'Eternel
est ma force et ma louange , et
il a été mon sauveur

Esaïe XII , 2.
' L'ensevelissement, auquel ils sont priés d'as-
sister , aura lieu à Colombier, le jeudi 13 août,
à 1 houro de l'après-midi.

Domicile mortuaire : Chemin de Daine n° 10.

MOîttJMENTS FUNERAIRES

ALBERT CUSTOR
Neuchâtel (Maladière)

Têléphone.347 - Maison fondée en 1851 - Téléphona 3i7

Albums, modèles et devis à disposition

Monsieur et Madame Fritz Jakob, à Anet ,
Monsieur et Madame Robert Jakob et leurs
enfants, à Anet, Monsieur Emile Jakob et ses
enfants, à Genève, Madame veuve Lina Gailly
et son fils Monsieur Louis Cailly, à Paris,
Madame et Monsieur Henri Cuche et leurs
enfants , aux Bugnenets, Madame et Monsieur
Paul Wittnauer, au Mont-de-Buttes, ainsi que
les familles alliées ont la profonde douleur de
faire part à leurs amis et connaissances du
décès de leur chère et regrettée sœur, belle-
sœur , tante et parente,

mademoiselle Elise JAKOB
que Dieu a rappelée à lui subitement aujour-
d'hui luudi , à 9 heures du soir , dans sa 54mo

année.
' Heureux ceux qui procurent la
paix, car ils seront appelés en-

., îants de Dieu. Matth. 5, 9.
Veillez et priez, car vous ne

savez ni le jour ni l'heure à la-
quelle le fils de l'homme viendra.

Matth. .25, 13.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'assis-

ter , aura lieu à Dombresson, jeudi 13 août, à
1 h. % de l'après-midi.

Domicile mortuaire : Maison Auguste Cuche,
Villiers.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire part.
aB_BM_BBM-ttM-gg---l-W-M--M-----M-W

BOURSE DE GENEVE , du U août 1933
Actiont Oïl i j i t l -m i

Bq« Nat. Suisse 488.— 3 % Gen. à lots . 100.75
Bq«Commerce. —.— 3% féd. ch. def.  91.75
Saint-Gothard . —.— 3K C. deferféd. 960.75
Fin. Foc-Suisse 6500.— 3 % % GoLh. 189 i 475.—
Union 'fin. gen. 585.50 Serbe .- . . 4 % 405. —
Gaz Marseilleb.del. 529.50 Franco-Suisse . 467.50
Gaz de Naples. 244.— Jura-S., 3 </ , % 474.50
Fco-Suis. élect. 442. — N.-E. Suis. 3 '/, 477.50
Gafsa —.— Loinb. anc. 3% 290. —•
Parts de Sétif . 532.50 Mérid. ita. 3 % 351.— ...._~ ™— - ""* flamands Of/ a r t  *

Changes Francs 99.86 99.90
à Allemagne.... 123.11 123.lt

Londres 25.11 25.12
Neuchîl al Italie H9.93 100. —

Vienne 104.85 104.95
Argent fin en gren. en Suisse, fr. 52.— le kil.

Neuchâtel , 11 août. Escompte 3 y, %

BOURSE U£ PA3IS. du 11 août 1903. Clôtura.
35. français. . 96.27 Créd. lyonnais. 1200. —
Oonsol. ang l. . 86.31 Banque ottom. 692. —
Brésilien 4*. . 83.90 Suez 4330.—
Ext. lisp. 4« . 95.85 Rio-Tinto.. . . 1775.—
Hongr. or 4s . 94.35 Oh. Saragosse . 400. —
Italien 5 % . . .  — .— Ch. Nord-ISsp. 320.—
Portugais 3X . 62.55 Chartered .. . 21.—
Turc D. 4« . . 94,75 De Beers. . . . 312.—
4 X Japon 1905. 87.90 Randminea . . . 160.—
5%Ru3se l906 . 98.90 Goldflelds 101.—
Bq. de Paris. . 1490. — Goarz 24.25

Cours fle cite des mâtau x à Liaires (10 août)
Cuivre Etain . . Fonts

Tendance. . Soutenue Soutenue S.affaires
Comptant. . 61 12/6. 137 10/ .. ../ . . ./ ..
Terme . . . 62 12/6. 138 15/; . ../.. ./..

Antimoine : Tendance calme, 31 à 32. —
Zinc : Tendance calme 19 5/. ; spécial , 20. —
Plomb : Tendance ferme ; anglais 14; espa-
gnol 13 8/9.

Chargements de fontes : 5547 tonnes , contre
5840 l'année passée.

Bulletin météorologique — Août
Observations faites à 7 h. 54, 1 U..» ot 'i U. K

QBJ BttVATOIRS PS NBUOHAT lilL

w Tempér. en degrés cent» £ § ¦à V dominant §

| Moy- Mini- ÎM- 11 ~ Dir . _ jenne mum mnm â a â S

11 15.7 11.5 25.1 720.0 var. moy . nnag.

12. 7 h. H : 12.7. Vent : N.-E. Ciel : clair.
Du H. — Rosée le matin; assez fort joran à

partir de 3 h., particulièrement fort entre 5 et
6 heures.

HrJlBiir du Bara.natra réduits à 0
suivait le3 doaaées da l'Observatoirj

Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 719,5m».

I
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STATION PB CriAUMOf T (ait. 1128 m.)

18 | 13.3 | 8.5 | 17.0 1063.2 1 |N.-E.|„ible j clair
Grand beau. Alpes voilées.

AJtit . Tomp. Baron. vont. Ciel.

H aoùt (7 h.in.| 1128 13.4 668.1 N.-O. clair.

Niveau du lao : 12 août (7 h. m.i : 429 m. 780

BiMii màtâarj l- dis G. F. F. ¦ ^ août , 7 u. m.

3 e STATIONS ff TE.YIP3 & VENT
5 E r- "I  ,
394 Genève 17 Tr.b.tps. Calme,
450 Lausanne 16 » »
389 Vevey 16 » »
398 Montreux 17 » »
537 Sierre — Manque.

.1609 Zormatt 10 Tr.b. tps. a
' 482 Neuchâtel 14 » »

995 Chaux-de-Fonds 5 • »
632 Fribourg 12 » »
543 Berne 15 Qq- "• Beau. »
562 Thoune 13 » »
566 Intorlaken 14 Couvert. >
280 Bâle 12 Tr. b. tps. >
439 Lucerne 14 Couvert. *

1109 Gôschenen 10 » »
338 Lugano 22 Qq.n.Beau. »
410 Zurich 12 Couvert. NSralcur.
407 Schaffhouse 10 Tr.b.tps. Calme.
673 Saint-Gall 13 Couvert. a
475 Glaris li » »
605 Ragat* 1* Qq. n. Beau. »
587 Coire l i a  »

1543 Davos 7 Couvert. V« d'Bv
1836 Baint-Morltx 9 Qq. n. B. OalnW.,

laTrUaftlltl- WoLF&A-'a k SPKR-*

L,A TeuiUe d 'Avis de "Neuchâtel est le
journal le plus répandu au chef-lieu, dans

le canton et dans les contrées avoisinantes,
et le mieux introduit dans toutes les classes
de la société.


